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Le Conseil économique de Matane 
va remplir son mandat régional

per Michel CORBEIL
du bureau du Soleil 

MATANE — Le Conseil éco­
nomique de la région de Matane a la 
ferme intention de s'attaquer au man­
dat régional qui lui est dévolu.

per Réal LABERGE
SAINT-PASCAL — Le déblocage 

annoncé lundi par la Tannerie ca­
nadienne Inc. et indiquant une pos­
sibilité de réouverture de cette usine 
du cuir de Saint-Pascal ne s'est pas 
concrétisé, hier

Le porte-parole patronal, M An­
dré Lacroix, a déclaré à la presse 
régionale convoquée aux studios de la 
télévision communautaire locale, 
"que les négociateurs syndicaux n'a- 
vftient pas respecté l'entente de prin­
cipe portant sur un contrat de trois 
ans. L’accord prévoyait la réouverture 
des négociations après un an sur les 
questions de l'indexation des salaires 
et des objectifs de productivité, soit 
les deux principaux points d’a- 
< hoppement à un règlement du conflit 
de travail".

Accompagné de Me Jean Trudel. 
procureur de la firme montréalaise 
Martin & Stuart, détenteur ma­
joritaire du capital-actions, M La

De passage devant le Cercle de 
presse de Matane cette semaine, le 
président de l'organisme. M Camil 
Nazair, a expliqué que la première 
année d'existence du conseil éco­
nomique en a été une de gestation

croix a affirmé que dans les cir­
constances, il ne pouvait que donner 
suite à la décision de fermeture prise 
par les actionnaires le 21 décembre 
dernier. Ce qui implique la poursuite 
des procédures de liquidation de l'en­
treprise et le licenciement collectif des 
employés d'ici à la date limite du 25 
février prochain.

Quelques heures encore
‘‘A moins que, dans les quelques 

heures qui suivent, l'exécutif syndical 
n’accepte de donner sa parole de re­
commander les propositions de l'en­
tente de principe et des derniers 
compromis que nous avons encore 
consentis", a catégoriquement ajouté 
M Lacroix, après avoir fait état que la 
perte d’importantes commandes exi­
geait une réponse immédiate. Sinon 
c'était la fermeture et aussi l’abandon 
d’un projet de modernisation de plus 
de $500,000, pour augmenter la pro­
ductivité.

Pour l'instant, les membres sont 
recrutés à Matane L'organisme reçoit 
des subventions pour s'occuper des 
questions économiques touchant le 
secteur allant de Baie-des Sables à Les 
Méchins. soit l'équivalent de la Mu-

En réponse aux journalistes, ainsi 
qu'au maire et au curé de Saint- 
Pascal, MM. Ernest Ouellet et Yvan 
Morin, les représentants patronaux 
ont insisté qu’ils ne pouvaient plus se 
permettre de nouveaux délais, ni mê­
me un retour à la table de né­
gociations avec le conciliateur du Tra­
vail.

C'était “in extrémis" qu'on avait 
offert des augmentations salariales de 
9 pour 100 pour la 1ère année, de 8.5 
pour 100 pour les deux autres années 
et un montant forfaitaire de $150 à 
titre de rétroactivité, outre le mo­
ratoire de un an sur l’indexation et la 
productivité.

Sinon, c'était la porte des 80 em­
plois de la Tannerie canadienne Inc., 
et tout probablement la fermeture et 
la perte de 50 emplois de la filiale des 
Cuirs de Kamouraska. Ce qui s’a­
joutera à la fermeture et la perte, en 
juin dernier, d'une cinquantaine d'em­
plois de la Ganterie de Saint-Pascal.

nicipalité régionale de comté (MRC).
"Après un an, nous intégrerons 

des gens de l'extérieur de Matane, a 
débuté M. Nazair II y aura des re­
présentants des autres secteurs dès 
que possible.” Selon lui, les problèmes 
de gestation ont retardé cette in­
tégration Avec la formation officielle 
de la MRC, cette ■ intégration sera 
largement facilitée

Le conseil économique s’at­
taquera au dossier de la cale sèche de 
Les Méchins: le Québec y a investi 
plus de $3 millions dans des ins­
tallations qui dorment mys­
térieusement depuis plusieurs années. 
Parmi les autres dossiers, le conseil 
poursuivra son travail pour le dé­
veloppement du port et regardera 
dans de nouvelles directions.

A cet égard, l'exploitation de la 
tourbe "possède de l’avenir" et un 
dossier pour la production de légumes 
en serres chauffées à partir "de l'é­
nergie dégagée par une papeterie’’ 
semble en marche.

Consolider les emplois
Le conseil économique mise sur 

son commissaire industriel nou­
vellement nommé, M André Vallières, 
pour "pousser” sur les dossiers. Pré­
senté aux journalistes de la région 
mercredi. M. Vallières a été clair: 
"Mon premier mandat, c’est de conso­
lider ce que Matane possède.”

"Il faut tout d’abord conserver ce 
que nous avons pour ensuite aller 
chercher de nouveaux projets.” A l'i­
mage du conseil qui l’emploie, le 
commissaire industriel refuse d'être 
alarmiste face à la situation éco­

nomique. "Si les affaires vont mal, ce 
n'est pas en ne faisant rien que nous 
allons nous en sortir.”

"Même si nous traversons des 
jours difficiles, il y a des industries qui 
peuvent aspirer à se développer Dans 
les secteurs portuaire et agro-ali­
mentaire, nous pouvons nous dé­
velopper"

Originaire de Québec. M Val- 
lières possède une solide formation en 
marketing, notamment avec la firme 
“TCO” qui a rempli un important 
contrat en Algérie, à El-Asnam. une 
ville détruite par un tremblement de 
terre. Le commissaire industnel y a 
pris une intéressante expérience de 
marketing international.

Cet argument a sûrement pesé 
lourd dans la balance lors du choix du 
commissaire par le conseil éco­
nomique. “Le port de Matane. c’est 
notre moteur", a insisté M. Nazair Or, 
le quai commercial semble voué à une 
vocation qui débordera de plus en plus 
les limites du Québec et du Canada.

Ces deux dernières années, le 
port a expédié plus de 73 millions de 
pieds de mesure de planche (PMP) en 
bois de sciage et accueilli 39 bateaux 
battant pavillon étranger. Le conseil 
ne croit pas à un ralentissement des 
activités pour le quai commercial.

L’exportation de bois de sciage se 
poursuivra, assure-t-il. L’implantation 
d'une usine de panneaux-meubles, 
dont la production est destinée à l’Eu­
rope. et la venue éventuelle d'une 
papeterie, dont le papier prendra la 
même direction que les panneaux, 
plaident pour un accroissement des 
activités, a insisté M. Nazair.

Pas de déblocage des négociations
Réouverture de la Tannerie 
canadienne remise en cause
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Tel est le thème de cet 
événement qui sera présenté 

par la publication “Tout pour la 
Mariée" le 9 février à 20 

heures au Centre des 
Congrès, sous la coordination 

de Madame Estelle Corbin

Les manufacturiers québécois 
présenteront aux futurs 

conjoints leurs collections et 
leurs suggestions les plus 

récentes concernant la mode 
pour les mariés, le cortège et

les invités.

L’équipe de
‘Tout pour la Mariée”
sera là pour vous accueillir

PROCUREZ-VOUS VOS 
BILLETS GRATUITEMENT 

LE SOIR MÊME DU DÉFILÉ
AU

CENTRE DES CONGRÈS

Des associations du 
PQ favorisent le oui

par Réal LABERGE
du bureau du SOLEIL

LA POCAT1ERE — L’Association du Parti 
québécois de Rivière-du-Loup n'a pas regroupé un 
nombre de membres suffisant à la tenue de son 
assemblée de dimanche dernier, au Motel Lé­
vesque. à Rivière-du-Loup

Selon le président, M Joachim Breton, c’est la 
température inclémente qui a été cause que seu­
lement 44 membres ont réjxmdu à l'appel de 
discussion et d’information sur le référendum en 
cours, alors que le quorum réclamait 80 présences, 
ou 5 pour 100 d'un effectif d'environ 1,600 mem­
bres.

La réunion péquiste a été remise à dimanche 
soir, le 24. à 19h30.

Toutefois, à l'instar du député Jules Boucher, le 
président de l'association de comté a déclaré qu’il 
s'était personnellement prononcé en faveur de la 
résolution-synthèse appuyant les vues du premier 
ministre. M. Lévesque. C’est une position éga­
lement appuyée par l’exécutif local, et qui aurait

été majoritairement favorisé, lors d'un tour de table 
tenu dimanche dernier.

Kamouraska-Témiscouata

Cette reprise de l’assemblée péquiste de la 
circonscription de Rivière-du-Loup se déroulera 
ainsi en même temps que celle qui a été convoquée 
à Saint-Alexandre de Kamouraska. également di­
manche soir, pour les membres du Parti québécois 
de Kamouraska-Témiscouata.

Montmagny-L'lslet

Par ailleurs, dans Montmagny-L’lslet, les mem­
bres du Parti québécois qui ont participé à l’as­
semblée tenue dimanche dernier, à Montmagny, 
ont apporté un appui majoritaire au “oui".

Cette prise de position a suivi une invitation en 
ce sens du député Jacques Leblanc qui a no­
tamment déclaré qu’il appuyait l'idée d'une as­
sociation volontaire au reste du Canada et affirmé 
que le Parti québécois et le Québec ont plus que 
jamais besoin de M. René Lévesque.
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— La Pocatière: Excellents spectacles dans le 
cadre des FETES D'INAUGURATION DU CE­
GEP se poursuivant du 23 au 29 janvier. Le tout 
débutera avec le spectacle d'ANDRE GAGNON 
sam. le 23 et il s’agira de l'inauguration de la 
salle de spectacle du cégep qui vient d'être 
rénovée au coût de $750,000 A cette occasion, la 
salle de spectacle du cégep sera officiellement 
nommée salle ANDRE-GAGNON Le ministre 
des Affaires culturelles du Québec. M Clément 
Richard, sera présent à l’inauguration Le 24. ce 
sera un spectacle de marionnettes géantes “LE 
HOBBIT”, présenté par le Théâtre sans fil de 
Montréal. Le 25.-spectacles de variétés par les 
étudiants et étudiantes du cégep. Les 26 et 27 
janvier, c'est le cinéma québécois qui sera à 
l'honneur avec la projection du film “L'AFFAI­
RE COFFIN” Les amateurs de théâtre n’ont pas 
été oubliés puisque le Théâtre populaire du 
Québec présentera, le 28, la pièce LE TOUT 
POUR LE TOIT de Françoise Donn. Comédie 
mettant en vedette Gérard Poirier. Nicole Filion 
et Vincent Bilodeau. Enfin le 29. un Ciffft* 
Jeunesse offrant aux étudiants la projection du 
film. “l.ES NAUFRAGES DE L'ILE PERDUE” 
Pour de plus amples informations, communiquer 
directement avec le cégep.

Bas-Saint-Laurent
— Causapscal. Exposition du peintre MARCEL 
GAGNON Outre la peinture. Marcel Gagnon 
donne aussi dans la sculpture de meubles à 
partir de modèles anciens. L'exposition nous 
permettra sans doute de découvrir les couleurs

oubliées d'un environnement familier. Les oeu­
vres seront exposées jusqu'au 31 janvier, au 
Café La Virée. Entrée libre.

— Rivière-du-Loup: Un calendrier agenda a été 
conçu à partir du fonds photographique BELLE- 
LAVOIE. collection d’environ 25.000 négatifs 
noir et blanc issue de deux photographes de 
Rivière-du-Loup En vente au Musée du Bas- 
Saint-Laurent. 300 rue Saint-Pierre. Coût $5. 
TéL: (418)862-7547

Beauce
— Sainte-Marie Spectacle MARQUIS HENRI 
organiste-chanteur, du mer au sam. à 21h30. 
tout le mois de janvier au bar-salon Le Transit, 
sortie autoroute 73, Sainte-Mane de Beauce. 
Entrée libre.

Bois-Francs
— Arthabaska Exposition de ROBERT LA- 
PALME. caricaturiste émérite, artiste-peintre 
auteur de murales, directeur du Pavillon de 
l'humour de Terre des Hommes sera au Musée 
Laurier, jusqu'au 7 février. Le musée est situé au 
16 rue Laurier ouest, et est ouvert du mardi au 
vendredi de 9h à I2h et 13h30 à 17h. le samedi et 
le dimanche de 13h30 à 17h et fait relâche le 
lundi. Entrée $0.50 pour les étudiants. $1 pour les 
adultes et gratuit pour les enfants moins de 14 
ans.

Côte-Nord
— Baie-Comeau: Exposition de divers outils en 
provenance du Musée forestier et illustrant LA 
VIE EN FORET AU DEBUT DU XXe SIECLE 
jusqu'au 24 janvier. C'est donc un rendez-vous 
forestier au Musée de Baie Comeau, 43 rue 
Mance, du mardi au dimanche de 13h30 à 17h, et 
les mardi et mercredi en soirée de 19h à 21 h. Les 
groupes seront bienvenus les matins sur rendez- 
vous.

Rive-sud de Québec
— Lévis: La direction et le comité Tiers-monde 
du collège de Lévis sont heureux de vous inviter 
à une conférence publique de M ALBERT TE- 
VOEDJRE. sur les grands défits de l'Afrique 
aujourd'hui qui se tiendra le mardi 26 janvier à 
19h30 à ! Auditorium du collège de Lévis. 9 Mgr- 
Gosselin. Entrée libre.

— St-Romuald Réunion mensuelle de L’AS­
SOCIATION DES FAMILLES MONO­
PARENTALES DE ST-ROMUALD avec pro­
jection de film, "Le manage... et pis après”. 
Invitée spéciale. Sylvie Bélanger de Consulte- 
Action, lundi le 25 janvier à I9h30 au centre 
communautaire, 155 Du Sault à St-Romuald. 
Bienvenue à tous ceux et celles qui voudraient 
se joindre. Information Noèla Gingras. 839-9333 
ou si vous ne pouvez pas la rejoindre. S.V.P. léL: 
839-6933 ou 839-4627. Entrée libre

Faites parvenir vos communiqués avant le mer­
credi matin au SOLEIL à l'attention de LOUISE 
LEPINE, ou téléphoner à 647-3414
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Saint-Etienne-de-Lauzon

Nouvelle déception 
au secteur Lagueux

par Anna-Marla 
VOISARD

SAINT-ETIENNE — 
Une fois de plus, les 350 
propriétaires du secteur 
Lagueux. à Saint-Etien- 
ne-de-Lauzon. ont été 
déçus dans leurs attentes 
hier soir Le réseau d'a­
queduc et d’égout, c'est 
loin d'être pour demain.

Pire encore, tous ceux 
qui résident au nord de 
la voie ferrée doivent 
cesser de rêver. Les ser­
vices. jamais ils ne les 
auront à moins d'en 
payer seuls le coût. Ils 
ne doivent compter, ni 
sur le gouvernement, ni 
sur la municipalité, pour 
les aider

Invité du conseil mu­
nicipal. Adrien Ouellette, 
le député de Beauce- 
Nord, devait faire le 
point. Il a informé son 
auditoire, formé en par­
tie d'ouvners de la cons­
truction sans travail ac­
tuellement. que l'indice 
de richesse à Saint- 
Etienne est presque le 
double de ce que l'on

retrouve dans l’en­
semble du Québec. La 
moyenne est 100 A 
Saint-Etienne, on at­
teint 192. C'est d’ailleurs 
ce qui explique, selon M. 
Ouellette, que la sub­
vention prévisible, en 
vertu du programme 
PAIRA (aide à l'im­
plantation des réseaux 
d'aqueduc et d'égout) 
ne dépasse pas 29.2 pour 
100 des travaux

Réaction dans la salle. 
Les gens du secteur La­
gueux n’ont pas l'im­
pression d'être nches. 
Pas plus en tout cas que 
leurs voisins de Ber- 
nières Comment se fail­
li que là-bas le ministère 
des Affaires municipales 
accorde $4 millions pour 
un parc de 200 roulottes, 
demande quelqu'un.

Problème de calcul

Le député Ouellette a 
la réponse. Un simple 
problème de calcul. 
C’est aussi à cause de 
Statistique Canada qui 
n'a fias encore publié les 
résultats de son dernier

recensement de 1981. 
L’indice de nchesse d'u­
ne municipalité s'ob­
tient en divisant la va­
leur foncière totale par 
le nombre d'habitants. 
Au recensement de 
1976, la population de 
Saint-Etienne était de 
2.156. Elle atteint main­
tenant 4.249 Mais c'est 
le premier chiffre qu'on 
a utilisé pour faire les 
opérations.

Un contribuable a 
pourtant vu. publiées 
dans LE SOLEIL de 
mercredi (page A-7) les 
statistiques du dernier 
recensement fédéral à 
Saint-Etienne. M. Ouel­
lette ne les a pas vues 11 
croit que le ministère 
des Affaires municipales 
ne disposera pas de ces 
chiffres avant la mi-fé­
vrier et, plus pro­
bablement la fin de fé­
vrier.

Quand cette cor­
rection aura été ap­
portée. Saint-Etienne se 
retrouvera moins riche 
Et il sera possible d'aller 
chercher une sub­

vention couvrant 58.59 
ou 60 pour 100 du coût 
des travaux. “Mais, c'est 
de la spéculation”, pré­
vient le député qui veut 
sans doute éviter qu'on 
lui reproche de faire 
"peut-être pas des pro­
messes, mais des mi­
rages”.

Moi le premier

Le maire, Jean-Guy 
Béland. prend place à 
côté du député. Voyant 
que les chances sont 
minces avec le gou­
vernement. des citoyens 
se tournent vers le 
conseil municipal. "On 
fait notre possible. La 
preuve, c’est qu'on a fait 
venir M. Ouellette ici ce 
soir”, dit M. Béland

Mais les con­
tribuables. venus en 
grand nombre chercher 
les nouvelles, paraissent 
difficiles à satisfaire. 
"Depuis 1977 qu'on par­
le de donner des ser­
vices aux gens du sec­
teur Lagueux”. dit l'un. 
"Quand la neige va fon­
dre. ça va encore sentir.

Dans un an. on va dé­
passer 5.000 de po­
pulation et on ne sera 
même plus éligible au 
programme PAIRA Est 
ce que vous ne pourrie/ 
pas nous aider M. le 
maire’" La réponse est 
venue. catégorique 
“C'est impensable que la 
municipalité paie pour 
le secteur Lagueux".

Puis des citoyens ont 
dit que "la municipalité 
demeure responsable de 
la situation du secteur 
Lagueux". Mais le maire 
prétend que non "C'est 
quand même pas moi 
qui est allé vous dire 
d'aller poser des barils 
de 45 gallons pour faire 
une fosse septique”. 
D’autres sont revenus à 
la charge. "Est-ce qu'il y 
avait des lois pour les 
fosses septiques?" Et le 
maire a répondu "Je 
crois qu'il y en avait. 
Mais, moi le premier, 
quand il y a moyen de 
contourner la loi. je la 
contourne. Jusqu'au 
temps où je me fasse 
prendre".
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pour les mariés, le cortège et
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oubliées d'un environnement familier. Les oeu­
vres seront exposées jusqu'au 31 lanvier, au 
Café La Virée Entrée libre ,

— Rivière du-l.oup Un calendrier agenda a été 
conçu a partir du fonds photographique BE.I.LE- 
LAVOIE collection d'environ 25,000 négatifs 
noir et blanc issue de deux photographes de 
Rivière du Loup En vente au Musée du Bas 
Saint Laurent, 100 rue Saint-Pierre. Coût $5. 
Tél (418)862 7547

Beaucc
Sainte Marie Spectacle MARQUIS HENRI 

organiste-chanteur, du mer au sam à 21h30, 
tout le mois de jarfvicr au Iwr salon Le Transit, 
sortie autoroute 73. Sainte Marie de Beauce 
Entrée libre

Bois-Francs

Côte-du-Sud
— l,a Pocatière Excellents spectacles dans le 
cadre des FETES D’INAUGURATION DU CE­
GEP se poursuivant du 23 au 29 janvier Le tout 
débutera avec le spectacle d’ANDRE GAGNON 
sam. le 23 et il s'agira de l'inauguration de la 
salle de spectacle du cégep qui vient d'être 
rénovée au coût de $750.000 A cette occasion, la 
salle de spectacle du cégep sera officiellement 
nommée salle ANDREA-GAGNON Le ministre 
des Affaires culturelles du Québec, M Clément 
Richard, sera présent à l’inauguration. Le 24, ce 
sera un spectacle de marionnettes géantes “LE 
HOBBIT” présenté par le Théâtre sans fil de 
Montréal. Le 25. spectacles de variétés par les 
étudiants et étudiantes du cégep Les 26 et 27 
janvier, c'est le cinéma québécois qui sera â 
l'honneur avec la projection du film “L’AFFAI­
RE COFFIN" Les amateurs de théâtre n'ont pas 
été oubliés puisque le Théâtre populaire du 
Québec présentera, le 28. la pièce I.E TOUT 
POUR LE TOUT de Françoise Dortn Comédie 
mettant en vedette Gérard Poirier, Nicole Filton 
et Vincent Rilodeau Enfin le 29. un Ciné- 
Jeunesse offrant aux étudiants la projection du 
film “LES NAUFRAGES DE L’ILE PERDUE” 
Pour de plus amples informations, communiquer 
directement avec le cégep

Bas-Saint-Laurent
— Causapscal Exposition du peintre MARCEL 
GAGNON Outre la peinture. Marcel Gagnon 
donne aussi dans la sculpture de meubles à 
partir de modèles anciens L'exposition nous 
permettra sans doute de découvrir les couleurs

Côte-Nord
— Bate-Comeau: Exposition de divers outils en 
provenance du Musée forestier et illustrant LA 
VIE EN FORET AU DEBUT DU XXe SIECLE 
jusqu'au 24 janvier C'est donc un rendez vous 
forestier au Musée de Baie-Comeau, 43 rue 
Mance, du mardi au dimanche de I3h30 à 17h. et 
les mardi et mercredi en soirée de 19b à 21 h. Les 
groupes seront bienvenus les matins sur rendez- 
vous

Rive-sud de Québec
— Lévis la direction et le comité Tiers-monde 
du collêgp de [>évis sont heureux de vous inviter 
a une ronférence publique de M ALBERT TL- 
VOEDJRE, sur les grands défits de l'Afrique 
auiourd hui qui se tiendra le mardi 26 janvier à 
19h30 à 1 Auditorium du collège de Lévis. 9 Mgr- 
Gosselin Entrée libre.

— S< Romuald Réunion mensuelle de L’AS­
SOCIATION DES FAMILLES MONO­
PARENTALES DE ST ROMUALD avec pro 
jection de film, "Le mariage et pis après". 
Invitée spéciale, Sylvie Bélanger de Consulte- 
Action, lundi le 25 janvier à I9h.30 au centre 
communautaire, 155 Du Sault à St-Romuald. 
Bienvenue à tous ceux et celles qui voudraient 
se joindre Information Noéla Gingras, 839-9333 
ou si vous ne pouvez pas la rejoindre. S V P tél • 
839-6933 ou 839-4627 Entrée libre

Faites parvenir vos communiqués avant le mer­
credi matin au SOLEIL, à l'attention de LOUISE 
LEPINE, ou téléphoner à 647-3414.

Patinaqe artistiaue
Le Club de patinage artistique d'East Broughton tiendra à l'aréna local, dimanche, de 8 à 13b. sa 
competition annuelle parmi ses 70 membres pour designer ceux qui le représenteront aux 
épreuves régionales qui se dérouleront è I Ancienne Lorette les 30 et 31 Janvier et à Giftard les 27 
et 28 février. L'admission sera gratuite Le club en est à sa quatrième année d'existence

Manifestations contre 
la MIUF

THETFORD-MINES — Les victimes do la 
mousse isolante d’urée formaldéhyde dans la 
région de l'Amiante sont invitées à participer 
demain à Thetford-Mines à une manifestation 
publique pour dénoncer l'insuffisance des pro 
grammes d'aide proposés par les gouvernements 
fédéral et provincial Ils se regrouperont à l'école 
Saint-Alphonse â 13h30. De là. le groupe se 
rendra à l'hôtel de ville solliciter l'appui du 
conseil municipal, puis ira rencontrer les députes 
à leurs bureaux pour leur remettre une pétition, 
et reviendra â l'école Saint-Alphonse où se 
tiendra une réunion d’informations.

Téléthon
THETFORD-MINES — Pour la deuxième 

année consécutive, la région de l'Amiante jvir 
ticipera au prochain téléthon de la paralysie 
cérébrale qui se déroulera à travers le Québec les 
6 et 7 février. Le conseiller municipal et en­
seignant Henri Themen a été désigné à la tête 
du groupe de travailleurs bénévoles, prenant la 
relève de l'équipe de John Vincent Aucun ob 
jectif n’a été fixé. L’an dernier, la souscription 
avait rapporté $49.000 M Themen aimerait bien 
recueillir $60.000

Homme d'affaires de l'année

V'ICTORI A VILLE — La Chambre de 
commerce des Rois Francs a proclamé M Yvan 
Roy "homme d'affaires 1981". Ce dernier a 
mérité cet honneur jxiur avoir réussi à relancer 
en 1979 l'entreprise "Industries Victoriaville 
Inc " qui était acculée à la faillite. M Roy qui 
occupe la présidence et agit comme directeur 
général au sein de la nouvelle compagnie, sera 
honoré lors d'un gala demain.

Etats généraux convoqués
THETFORD-MINES — Les états généraux 

de la CSN dans la région de l'Amiante vont se 
réunir â Thetford-Mines. â l’édifice syndical, 
pour faire le point sur la situation économique 
qui prévaut dans la région, et pour trouver dos 
moyens pour atténuer l'impart des nombreuses 
mises à pied effectuées dans les industries pri 
maire, secondaire et commerciale Ils re­
grouperont les exécutifs de la quarantaine de 
syndicats affiliés au conseil régional de la CSN. 
ainsi que des représentants d’organismes socio­
économiques et communautaires

Lourd deficit
Taux d’intérét réduit

THETFORD MINES — A compter du 1er 
février, les 15 caisses populaires de la région de 
l'Amiante abaisseront le taux annuel d'intérêt 
sur les prêts hypothécaires à 18.5 pour 100. 
excluant les frais d'assurance. Des milliers de 
propriétaires qui ont dû subir d'importantes 
hausses du taux d'intérêt depuis un an. bé 
néfineront de cette diminution qui variera entre 
0 5 pour 100 et 3 pour 100

THETFORD MINES — L’Office municipal 
d'habitation de Thetford Mines prévoit un dé 
ficit administratif de $394.962 pour l'exercice 
financier de 1982, soit $292.751 (jour les ré­
sidences Paul Martineau. $37,577 pour l’un 
meuble Marquette. $34.778 pour les habitations 
Saint Maurice, et $29,856 pour les 10 maisons. 
On sait que la municipalité ne remboursera que 
10 pour 100 de cet excédent des dépenses sur les 
revenus alors que le reste sera payé par la 
Société d'habitation du Quéliec

— Arthabaska Exposition de ROBERT I.A- 
PAI.ME caricaturiste émérite, artiste peintre 
auteur de murales, directeur du Pavillon de 
l'humour de Terre des Hommes sera au Musée 
Laurier, jusqu'au 7 février Ix- musée est situé au 
16 rue Laurier ouest, et est ouvert du mardi au 
vendredi de 9h à I2h et I3h30 à I7h, le samedi et 
le dimanche de |3h30 à I7h et fait relâche le 
lundi Entrée $0 50 pour les étudiants. $1 pour les 
adultes et gratuit pour les entants moins de 14 
ans.

;
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Syndicat de la tannerie à Saint-Pascal

Règlement du lock-out par 
des négociations normales

par Réal LABEROE

SAINT PASCAL — Un règlement 
du Conflit de travail persistant depuis 
le lock-out déclenché par l'employeur, 
le 13 octobre dernier, ne peut être 
obtenu que par ta voie normale de 
négociations en présence du conci­
liateur du ministère du Travail, de la 
Main-d'œuvre et de la Sécurité du 
revenu. M. Jacques Vanier

"On est prêt à retourner à la table 
des négociations et bien conscients 
qu'il y a. entre-temps, des risques 
d'une fermeture de la Tannene ca­
nadienne”, ont déclaré hier les né­
gociateurs du syndicat, soit le pré­
sident et le secrétaire, MM. Jean-Noe 
Milliard et Benoit Bouchard, en pré­
sence des conseillers de la CSN. M 
Jean-Claude Lévesque et Mme France 
Chantal, à l'occasion d’une émission

de la télévision communautaire de
Saint-Pascal
Attitude dénoncé*

Les porte-parole syndicaux, qui 
s'adressaient â la presse régionale 
quelques moments après une sem­
blable intervention patronale, ont for­
tement dénoncé l'attitude de M La­
croix consistant â multiplier les offres 
en dehors de la voie normale de la 
table de négociations. Méprisant ainsi

Réouverture de la Tannerie 
canadienne remise en cause

SAINT PASCAL — Le déblocage 
annoncé lundi par la Tannerie ca­
nadienne Inc. et indiquant une pos­
sibilité de réouverture de cette usine 
du cuir de Saint Pascal ne s'est pas 
concrétisé, hier

Le porte-parole patronal. M. An­
dré Lacroix, a déclaré à la presse 
régionale convoquée aux studios de la 
télévision communautaire locale, 
"que les négociateurs syndicaux Sa­
vaient pas respecté l'entente de prin­
cipe portant sur un contrat de trois 
ans. L’accord prévoyait la réouverture 
des négociations après un an sur les 
questions de l'indexation des salaires 
et des objectifs de productivité, soit

les deux principaux points d'a­
choppement à un règlement du conflit 
de travail”.

Accompagné de Me Jean Trudel. 
procureur de la firme montréalaise 
Martin & Stuart, détenteur ma­
joritaire du capital-actions, M. La­
croix a affirmé que dans les cir­
constances, il ne pouvait que donner 
suite à la décision de fermeture prise 
par les actionnaires le 21 décembre 
dernier. Ce qui implique la poursuite 
des procédures de liquidation de l'en­
treprise et le licenciement collectif des 
employés d'ici à la date limite du 25 
février prochain

Quelques heures encore

“A moins que. dans les quelques 
heures qui suivent, l'exécutif syndical 
n'accepte de donner sa parole de re­
commander les propositions de l'en­
tente de principe et des derniers 
compromis que nous avons encore 
consentis”, a catégoriquement ajouté 
M. Lacroix, après avoir fait état que la 
perte d'importantes commandes exi­
geait une réponse immédiate Sinon 
c’était la fermeture et aussi l’abandon 
d'un projet de modernisation de plus 
de $500,000, pour augmenter la pro­
ductivité

le conciliateur et les travailleurs syn­
diqués. M Lacroix oppose ensuite des 
reculs aux compromis consentis par 
l'exécutif syndical.

Ainsi, a-t-on expliqué, il n’y a 
jamais eu d'entente de principe avec 
M Lacroix, si ce n'est que des ten­
tatives de rapprochement, en vue d'en 
venir à un règlement

Et au lieu de propositions fermes, 
le représentant patronal s'en est tenu 
à des déclarations vagues et visant à 
reporter à la fin de 1982 les points 
majeurs de mésentente sur la ré­
munération au rendement. Sans au­
cun engagement valable envers le 
syndicat, ou possibilité de recours à 
l’arbitrage, la compagnie a voulu se 
garder toute latitude d’agir à sa guise 
et de réaliser ses intentions d'aug­
menter la productivité de l'usine, ou 
de fermer ultérieurement l'usine 
comme bon lut semblera, après avoir 
exploité quelques contrats plan­
tureux.

Dans les circonstances, l’exécutif 
syndical a déclaré qu'il ne pouvait que 
s’en tenir au nouveau mandat que 
venaient tout juste de voter les 70 
travailleurs syndiqués, quelques heu­
res plus tôt, soit le rejet du document 
patronal et le retour à la table de 
négociations, pour y disposer des 
points suivants: la durée de la conven­
tion collective, la rétroactivité, les sa­
laires et l'indexation.

2,000 FUTURS EPOUX
POURRONT ASSISTER AU GRAND DÉFILÉ DE MODE

LA MARIÉE EN FÊTE”11

COMMENTÉ PAR NUL AUTRE QUE M. DOUGLAS LEOPOLD,
GRACIEUSETE DE
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-, - . m V

i i
M

iiiiwHriiàw

PARMI LES NOMBREUX PRIX DE PRESENCE. VOUS AUREZ 
LA CHANCE DE GAGNER UN VOYAGE POUR DEUX. 
GRACIEUSETÉ DE QUEBECAIR, AINSI QU’UN SEJOUR GRATUIT 
DE 8 JOURS - 7 NUITS AU BEACHARBOUR.
À MIAMI BEACH

Tel est le thème de cet 
événement qui sera présente 

par la publication "Tout pour la 
Mariée" le 9 février à 20 

heures au Centre des 
Congrès, sous la coordination 

de Madame Estelle Corbm

Les manufacturiers québécois 
présenteront aux futurs 

conjoints leurs collections et 
leurs suggestions les plus 

récentes concernant la mode 
pour les mariés, le cortège et

les invités.

-O.

t «
L’équipe de

Tout pour la Mariée"
sera là pour vous accueillir

PROCUREZ-VOUS VOS 
BILLETS GRATUITEMENT 

LE SOIR MÊME DU DÉFILÉ
AU

CENTRE DES CONGRÈS An)
1

Rendez-vous 
de victimes 
de laMIUF

CAP-SAINT-IGNACE 
— Les citoyens de la 
région de la Côte-du- 
Sud dont la maison a été 
isolée avec la mousse 
d'urée formaldéhyde 
(MIUF) ont rendez-vous 
à Cap-Saint-Ignace, en­
tre I4h et I6h30. A l’é­
cole Mgr Sirois. près de 
l’église paroissiale, une 
réunion d’information 
leur est proposée avec 
M. Jacques Revelin. por- 
te-paroie du Re­
groupement des vic­
times de la MIUF de la 
région 03 ainsi que les 
députés Alain Garant et 
Jacques Leblanc. Toutes 
les victimes de ce “fléau 
chimique" sont ins­
tamment invitées à par­
ticiper à ces premières 
délibérations sur le pro­
blème. semble-t-il ma­
jeur. dans la région de la 
Côte-du-Sud.

Saint-Etienne de Lauzon

Les proprios au 
secteur Lagueux 
encore déçus

par Anna-Maria VOISARD

SAINT-ETIENNE — Une fois de 
plus, les 350 propriétaires du sec­
teur Lagueux. à Saint-Etienne-de- 
Lauzon. ont été déçus dans leurs 
attentes hier soir. Le réseau d'a­
queduc et d'égout, c'est loin d ètre 
pour demain.

Pire encore, tous ceux qui ré­
sident au nord de la voie ferrée 
doivent cesser de rêver. Les ser­
vices, jamais ils ne les auront à 
moins d'en payer seuls le coût Ils 
ne doivent compter, ni sur le gou­
vernement, ni sur la municipalité, 
pour les aider.

Invité du conseil municipal, 
Adrien Ouelette. le député de Beau- 
ce-Nord, devait faire le point. II.a 
informé son auditoire, formé en 
partie d’ouvners de la construction 
sans travail actuellement, que l'in­
dice de richesse à Saint-Etienne est 
presque le double de ce que l'on 
retrouve dans l'ensemble du Qué­
bec. La moyenne est 100 A Saint- 
Etienne. on atteint 192. C'est d'ail­
leurs ce qui explique, selon M. 
Ouellette, que la subvention pré­
visible, en vertu du programme 
PAIRA (aide à l’implantation des 
réseaux d'aqueduc et d’égout) ne 
dépasse pas 29.2 pour 100 des tra­
vaux.

Réaction dans la salle Les gens 
du secteur Lagueux n'ont pas l’im­
pression d'être riches. Pas plus en 
tous cas que leurs voisins de Ber- 
nières. Comment se fait-il que là- 
bas le ministère des Affaires mu­
nicipales accorde $4 millions pour 
un parc de 200 roulottes, demande 
quelqu'un.

Problème de calcul

Le député Ouellette a la réponse. 
Un simple problème de calcul 
C'est aussi à cause de Statistique 
Canada qui n'a pas encore publié 
les résultats de son dernier re­
censement de 1981. L'indice de ri­
chesse d'une municipalité s'obtient 
en divisant la valeur foncière totale 
par le nombre d'habitants. Au re­
censement de 1976. la population 
de Saint-Etienne était de 2.156. Elle 
atteint maintenant 4.249 Mais c’est 
le premier chiffre qu’on a utilisé 
pour faire les opérations.

Un contnbuable a pourtant vu. 
publiées dans LE SOLEIL de mer­

credi (page A-7) les statistiques du 
dernier recensement fédéral à 
Saint-Etienne. M. Ouellette ne les a 
pas vues. Il croit que le ministère 
des Affaires municipales ne dis­
posera pas de ces chiffres avant la 
mi-février et. plus probablement la 
fin de février.

Quand cette correction aura été 
apportée, Saint-Etienne se re­
trouvera moins riche. Et il sera 
possible d’aller chercher une sub­
vention couvrant 58.59 ou 60 pour 
100 du coût des travaux. ‘‘Mais, 
c'est de la spéculation”, prévient le 
député qui veut sans doute éviter 
qu'on lui reproche de faire “peut- 
être pas des promesses, mais des 
mirages".

Moi le premier

Le maire. Jean-Guv Béland, 
prend place à côté du député. 
Voyant que les chances sont min­
ces avec le gouvernement, des ci­
toyens se tournent vers le conseil 
municipal. “On fait notre possible. 
La preuve, c’est qu’on a fait venir 
M. Ouellette ici ce soir”, dit M. 
Béland

Mais les contribuables, venus en 
grand nombre chercher les nou­
velles. paraissent difficiles à sa­
tisfaire. "Depuis 1977 qu'on parle 
de donner des services aux gens du 
secteur Lagueux". dit l'un. “Quand 
la neige va fondre, ça va encore 
sentir. Dans un an. on va dépasser 
5.000 de population et on ne sera 
même plus éligible au programme 
PAIRA. Est-ce que vous ne pour­
riez pas nous aider M. le maire?” 
La réponse est venue, catégorique: 
“C’est impensable que la mu­
nicipalité paie pour le secteur La- 
gueux".

Puis des citoyens ont dit que "la 
municipalité demeure responsable 
de la situation du secteur La­
gueux”. Mais le maire prétend que 
non. “C'est quand même pas moi 
qui est allé vous dire d'aller poser 
des barils de 45 gallons pour faire 
une fosse septique". D'autres sont 
revenus à la charge. “Est-ce qu'il y 
avait des lois pour les fosses sep­
tiques?” Et le maire a répondu: “Je 
crois qu'il y en avait. Mais, moi le 
premier, quand il y a moyen de 
contourner la loi. je la contourne. 
Jusqu'au temps où je me fasse 
prendre".

Où aller dans nos régions

* $rN.

Côte-du-Sud
— La Pocatière: Excellents spectacles dans le 
cadre des FETES D’INAUGURATION DU CE­
GEP se poursuivant du 23 au 29 janvier. Le tout 
débutera avec le spectacle d'ANDRE GAGNON 
sam. le 23 et il s'agira de l’inauguration de la 
salle de spectacle du cégep qui vient d'ètre 
rénovée au coût de $750.000 A cette occasion, la 
salle de spectacle du cégep sera officiellement 
nommée salle ANDRE-GAGNON Le ministre 
des Affaires culturelles du Québec. M. Clément 
Richard, sera présent à l'inauguration Le 24. ce 
sera un spectacle de marionnettes géantes “LE 
HOBBIT", présenté par le Théâtre sans fil de 
MontréaL Le 25. spectacles de variétés par les 
étudiants et étudiantes du cégep Les 26 et 27 
janvier, c'est le cinéma québécois qui sera à 
l'honneur avec la projection du film “L’AFFAI­
RE COFFIN" Les amateurs de théâtre n'ont pas 
été oubliés puisque le Théâtre populaire du 
Québec présentera, le 28, la pièce LE TOIT 
POUR LE TOIT de Françoise Dorin Comédie 
mettant en vedette Gérard Poirier. Nicole Filion 
et Vincent Bilodeau. Enfin le 29. un Ciné- 
Jcunesse offrant aux étudiants la projection du 
film. “LES NAUFRAGES DE L1LE PERDUE" 
Pour de plus amples informations, communiquer 
directement avec le cégep

Bas-Saint-Laurent
— Causapscal: Exposition du peintre MARCEL 
GAGNON Outre la peinture. Marcel Gagnon 
donne aussi dans la sculpture de meubles à 
partir de modèles anciens. L'exposition nous 
permettra sans doute de découvrir les couleurs

oubliées d'un environnement familier. Les oeu­
vres seront exposées jusqu’au 31 janvier, au 
Café La Virée. Entrée libre.

— Rivière-du-Loup: Lin calendrier-agenda a été 
conçu à partir du fonds photographique BELLE- 
LAVOIE. collection d’environ 25,000 négatifs 
noir et blanc issue de deux photographes de 
Rivière-du-Loup. En vente au Musée du Bas- 
Saint-Laurent. 300 rue Saint-Pierre. Coût $5. 
Tél.: (418) 862-7547

Beauce
— Sainte-Mane: Spectacle MARQUIS HENRI, 
organiste-chanteur, du mer au sam à 21h30, 
tout le mois de janvier au bar-salon Le Transit, 
sortie autoroute 73. Sainte-Marie de Beauce. 
Entrée libre.

Bois-Francs
— Arthabaska Exposition de ROBERT LA­
PAI,ME. caricaturiste émérite, artiste-peintre 
auteur de murales, directeur du Pavillon de 
l'humour de Terre des Hommes sera au Musée 
Laurier, jusqu'au 7 février. Le musée est situé au 
16 rue Laurier ouest, et est ouvert du mardi au 
vendredi de 9h à 12b et 13h30 à 17h. le samedi et 
le dimanche de 13h30 à 17h et fait relâche le 
lundi Entrée $0.50 pour les étudiants. $1 pour les 
adultes et gratuit pour les enfants moins de 14 
ans.

Côte-Nord
— Baie-Comeau: Exposition de divers outils en 
provenance du Musée forestier et illustrant LA 
VIE EN FORET AU DEBET DU XXe SIECLE 
jusqu'au 24 janvier. C'est donc un rendez-vous 
forestier au Musée de Baie-Comeau. 43 rue 
Mance, du mardi au dimanche de 13h30 à I7h, et 
les mardi et mercredi en soirée de 19h à 21h. Les 
groupes seront bienvenus les matins sur rendez- 
vous.

Rive-sud de Québec
— Lévis: La direction et le comité Tiers-monde 
du collège de Lévis sont heureux de vous inviter 
à une conférence publique de M. ALBERT TE- 
VOEDJRE. sur les grands défits de l'Afrique 
aujourd'hui qui se tiendra le mardi 26 janvier à 
19h30 à l'Auditorium du collège de Lévis. 9 Mgr- 
Gosselin Entrée libre

— St-Romuald Réunion mensuelle de L’AS­
SOCIATION DES FAMILLES MONO­
PARENTALES DE ST-ROMUALD avec pro­
jection de film. "Le mariage... et pis après ". 
Invitée spéciale. Sylvie Bélanger de Consulte- 
Action. lundi le 25 janvier à 19h30 au centre 
communautaire. 155 Du Sault à St-Romuald. 
Bienvenue à tous ceux et celles qui voudraient 
se joindre Information Noèla Gingras. 839-9333 
ou si vous ne pouvez pas la rejoindre. S.V.P tél. 
839-6933 ou 839-4627 Entrée libre

Faites parvenir vos communiqués avant le mer­
credi matin au SOLEIL, à l'attention de LOUISE
LEPINE, ou téléphoner à 647-3414
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ouverte aux patineurs
La saison de patinage sur la rivière Saint-Charles s'ouvre aujourd'hui. 
Elle risque d'ailleurs d étre courte: environ cinq semaines. Les ama­
teurs pourront cependant y aller en toute quiétude. Le bloc de glace ci- 
haut, par exemple, a 21 pouces d'épaisseur

détails, page A-3

Le Soleil. Andre Pichette

La Saint-Charles enfin

SOLEIL

Demain dans LE SOLEIL
Robert 
Bourassa 
se confie

Parlant plus librement qu'il no l'a 
jamais fait depuis sa défaite électorale 
de 1 ‘>7tî. Robert Bourassa a parle Ion 
guement de son avenir personnel, de 
ses véritables visées politiques à long 
terme, tout on répondant à do nom 
brousos questions sur l'avenir éco­
nomique. culturel, constitutionnel et 
social du Québec A lire, demain.

A10 ans, elle fait 
du ski acrobatique

cahier B

L’Est du Québec 
est découpé en 40 
conseils scolaires

par Damien GAGNON

De 73. le nombre de commis­
sions scolaires de l'Est de la pro­
vince (incluant Québec et sa ré 
gton) sera réduit à 40.

C’est ce que prévoit la nou­
velle carte scolaire du Québec qui a 
été élaborée à partir de l’avant- 
projet de loi sur la réforme de 
l'enseignement primaire et se­
condaire.

Préparé par Exiith Delislc et

Evangelos Papacotsia, du ministère 
de l'Éducation, le document dont 
LE SOLEIL a obtenu copie propose 
de réduire de 255 à 109 le nombre 
de conseils scolaires au Québec

Toutefois, ce redécoupage de 
la carte scolaire ne tient pas romp 
te des territoires du Nord qué­
bécois et de Elle de Montréal

Comme la chose était prévue, 
la nouvelle carte scolaire consacre

la disparition des commissions sro 
laires régionales Les nouveaux 
conseils scolaires qui seront formés 
dispenseront l'enseignement «les 
niveaux primaire et secondaire.

Cette proposition de conseils 
scolaires respecte, dans la mesure 
du possible, les territoires des mu­
nicipalités régionales de comté

Ainsi, l’ensemble des commis 
sions scolaires voient leur vocation 
et leur territoire modifiés à l'ex­
ception des commissions scolaires 
de la vallée de la Matapédia et des 
iles de la Madeleine. Ces deux 
commissions scolaires qui ail 
ministrent déjà les deux niveaux 
d'enseignement conservent leur 
territoire actuel.

La Commission des écoles ca

tholiques «le Québec conserve éga 
lement son territoire actuel mais 
les écoles primaires situées à l'in­
térieur de ses limites passeront 
sous sa compétence ainsi que les 
écoles du secteur anglophone

Cette proposition de conseils 
scolaires associe les écoles privées 
aux écoles publiques et fait dis 
paraître les commissions scolaires 
anglophones. I es écoles des 
commissions scolaires anglophones 
relèveront des nouveaux conseils 
scolaires

De quelque 15.000 élèves ac 
tuellement. la clientèle de la CECQ 
passerait à 23,500 dont 1.500 an­
glophones. Le nombre d'écoles, m

Voir A-2, REFORME

Secteurs public et parapublic

Ne comptez pas sur l’indexation (Lévesque)
par Réjean LACOMBE

Les employés des secteurs public 
et parapublic seront appelés, lors des 
prochaines négociations, à renoncer à 
un acquis important: l’indexation de 
leur salaire à la hausse du coût de la 
vie.

Le premier ministre René Lé­
vesque a ouvert cette perspective, 
hier, au cours d’une conférence de 
presse, en disant que cette question 
était devenue "une espèce de vache

sacrée". Tout en considérant que c’é­
tait là une considération “normale et 
légitime”, le chef du gouvernement 
s’est toutefois montré très explicite à 
ce sujet.

"C'est une chose, dit-il chez nous 
comme ailleurs, à laquelle il faudra 
renoncer, au moins pendant un cer­
tain temps. Jusqu'à quel point, je ne 
peux pas vous le dire, mais je n’ai pas 
l'impression qu'on puisse maintenir ça 
intégralement.”

Se référant au secteur privé. M. 
Lévesque en vient à la constatation 
qu’il ne fallait pas qu'il y ait "deux 
poids deux mesures dans une société”. 
Pour le chef du gouvernement, le fait 
que des travailleurs aient accepté des 
coupures de salaire dans le but de 
sauvegarder leur emploi, il devient 
évident que “l’intégralité sacrée, in­
touchable, intangible de la compen­
sation sous forme de l'indexation, on 
ne peut pas l’appliquer”.

Du même souffle, il apporte à 
titre d’exemple que les cadres su­
périeurs et le personnel politique 
avaient renoncé à cctto compensation 
financière. “Du côté des cadres su­
périeurs, dit-d. ce n'est pas l’in­
tégralité du tout cette année. Cela a 
été quelque part entre 8 et 10 pour 
100. En ce qui concerne les députés, 
après un an de gel total en 1977, ça été 
réduit à 6 pour 100 comme maximum 
Je vous jure que cette année, avec

12.5 pour 100 d’inflation, c'est loin de 
représenter une compensation".

Politique salariale

Par ailleurs, le récent conflit à la 
Commission des transports de la 
Communauté urbaine de Montréal 
(CTCUM) a remis, indirectement en 
scène, l'èpincusc question de la po 
litique salariale du gouvernement 
québécois.

Pour M. Lévesque cette question 
esf en train de devenir une sorte de 
“mystère ambulant" Dans son esprit, 
il ne faut pas attendre à la dernière 
minute pour dévoiler les grandes li­
gnes de la politique salariale du gou 
vernement Du même coup, il n’est

Voir A-2, LEVESQUE

I éditorial de Gilles Lesage, 
page A-4

Plutôt que des “gros 
sacs verts”, des sacs 
“bleu fleurdelisé”

Les nouveaux sacs à ordures 
bleus marqués du sceau MTPA 
(ministère des Travaux publics et 
de l'Approvisionnement) ont fait 
sourire hier dans les couloirs de 
l'Hôtel du gouvernement.

Une nouvelle parue dans La 
Presse de jeudi annonçait ce chan­
gement de couleur... et de prix 
pour les sacs à ordures désormais
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utilisés dans les édifices gou­
vernementaux.

Le “bleu Québec", identique à 
celui du drapeau fleurdelisé, a pris 
en effet une vilaine "débarque" en 
se retrouvant sur les sacs à or­
dures. Et si la couleur les a trans­
formés en objets de dérision, le 
prix a eu l'heur de scandaliser: ils 
coûtent en effet $121.50 pour mille 
alors que les verts coûtaient $68 
pour mille

Mais c'est en voulant éco­
nomiser que le MTPA a provoqué 
ce mini-scandale: il semble en ef­
fet que les sacs vertement ano­
nymes disparaissaient et que de­
puis le changement de couleur la 
consommation a diminué de 50 
pour 100.

C'est une entreprise qué­
bécoise. Pohplastic, de Granby, 
qui fabrique ces sacs bleus utilisés 
encore à titre expérimental.

On peut se demander si le 
scandale aurait été plus grand en­
core si on avait choisi des sacs 
rouges, plutôt que des bleus?

En 1982,
NEW DELHI (d'après UPI) — 

Une tribu menant une existence 
primitive, ne connaissant pas en­
core l'usage du feu. a été dé­
couverte dans les Himalayas par 
une expédition de l'armée de i’Inde 
dans cette région, annonçait hier 
une dépêche

L'expédition, qui s'était en-

U

Lady Godiva peut se rhabiller!
La greve qui perturbe actuellement les chemins de fer britanniques a 
seme le désordre sur les autoroutes maintenant débordées Ce digne 
gentleman M Goodwm de Bromley dans le Kent a trouve cette 
façon originale de contourner le problème et de se rendre a son 
travail dans la capitale L histoire ne dit cependant pas ou il gare son

véhicule " détails, page D-1
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Un homme battu 
et séquestré à 
Baie-Saint-Paul

par Michel TRUCHON
Une mystérieuse affaire do sé 

questration et de tentative de 
meurtre, impliquant probablement 
cinq membres d’une même famille, 
a connu son dénouement hier soir 
près de Baie-Saint Paul

Après recoupement des brilles 
d'information disponibles hier soir, 
il semble qu’un jeune homme de 
Petite-Rivière-Saint -François au 
rait été gardé prisonnier par quatre 
de ses frètes pendant trois jours, 
que ceux-ci l'auraient battu et 
qu'ils auraient même essayé de le 
tuer.

La vengeance et le vol pour­
raient être les motifs de cet in­
croyable complot qui s’est terminé 
par l'arrestation de quatre in 
dividus.

Au moment de l’intervention 
de la Sûreté du Québec le pri­
sonnier avait été libéré ou avait 
réussi à prendre la fuite d'une fa 
çon qui n’a pas été expliquée

La victime aurait subi des bles­
sures sérieuses mais pas assez gra 
ves pour mettre ses jours en dan 
ger. C’est le détenu lui-même qui

serait parvenu à atteindre un té­
léphone pour prévenir la police.

Suspects sous surveillance

A la suite de cet appel, les 
forces de l'ordre ont mis sur pied 
un système de surveillance pour 
garder les suspects à vue Ont par 
ticipé à l’opération, des agents et 
enquêteurs du poste de la SQ à 
Raie-Saint Paul, des détectives du 
Bureau des enquêtes criminelles, 
des membres de l'Unité d’urgence 
et du Groupe d'intervention tac­
tique de la 5Q à Québec

Les policiers avaient à l'oeil un 
véhicule de type “Econoline" dont 
la présence avait été signalée à 
Raie Saint-Paul. Cette camionnette 
a été suivie hier soir et interceptée 
sur la route 138 près du chemin 
menant à Petite Rivière.

On ne sait pas encore si les 
quatre suspects ont été arrêtés au 
même endroit et leur identité n'a 
pas été divulguée.

Les rares personnes sus­
ceptibles de connaître les détails de 
cette mystérieuse affaire reiointes

Voir A-2, SEQUESTRATION

des hommes ignorent l’usage du feu!
gagée le long des contreforts des 
Hi malayas, s'est retrouvée en 
présence de cette culture, digne de 
l'âge de pierre, sur la frontière 
entre l’Etat indien d Arunaehal 
Pradesh et du royaume du Bhutan, 
à 650 kilomètres au nord-est de Cal­
cutta, indique l'agence United 
Press of India

Les soldats traversaient des fo­
rêts où s'accumulait une couche de 
neige d'une épaisseur de cinq mè­
tres lorsque deux femmes ont été 
aperçues au moment où elles se 
sauvaient Chose surprenante, les 
deux femmes, ayant des traits 
mongoliens et de longs cheveux, 
étaient nues, malgré la neige C'est

du moins ce que rapporte le chef de 
l'expédition, le capitaine C. Chau- 
han, dans son rapport

“Elles ont été effrayées de voir 
des hommes comme nous et elles 
ont tenté de fuir", déclarc-t-il "Il a 
fallu un sacré travail pour réussir à 
les convaincre que nous n'étions

pas des tueurs mais des êtres hu­
mains, tout comme elles".

Le capitaine a aussi indiqué 
qu il avait vu des hommes nus et 
qu'aucun de ces primitifs ne sa­
vait utiliser ou faire du feu. Ils 
mangeaient de la viande crue, 
ajoute-t-il, et vivaient dans des ca­
ves.
— ‘----------------------------------- f
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RÉFORME (Suite de U premiere p«g«)

rluant les écoles privées, serait de 
71

Voici pour chacune des ré­
gions de l’Est du Québec, la pro­
position de conseils scolaires for­
mulée par le ministère de l’E­
ducation. le nombre d’élèves et d'é­
coles prévu, et le nom de la mu­
nicipalité régionale de comté 
(MRC) correspondante.

Dans le Québec métropolitain 
ce sont les divisions territoriales de 
la Communauté urbaine de Québec 
(CUQ) qui ont servi au re 
découpage de la carte scolaire.

Région de Québec
Une partie de la commission 

•colaire de l'Ancienne Lorette et 
une partie de celle de Sainte-Foy,
11.295 élèves, 27 écoles (territoire I 
de la CUQ).

Sainte Fov en partie, 8.338 élè 
ves (837 anglophones). 39 écoles 
(territoire 11 de la CUQ).

Jeunc-Lorette. Montcalm et 
une partie de l'Ancienne Lorette, 
17.678 élèves (24 anglophones). 43 
écoles (territoire 111 de la CUQ)

Cîtarlesbourg, Des Ilets et une 
partie de Beauport, 16,850 élèves, 
44 écoles (territoire V de la CUQ).

Chutes Montmorency et Beau- 
port en partie, 19.280 élèves, 32 
écoles (territoire VI de la CUQ plus 
l'îlc d’Orléans).

Monseigneur Vachon. Port- 
neuf. Grand-Bois, 7,295 élèves (Il 
anglophones), 29 écoles (MRC 
Port neuf).

Côte-de-Beaupré, 3,051 élèves, 
10 écoles (MRC Côte-de-Beaupré).

Du Gouffre (Raie-Saint-Paul). 
2.437 élèves. 10 écoles (MRC Char­
levoix).

Laure-Conan et une partie 
Baie-des Ha'-Ha' (ville de La Baie). 
3.528 élèves. 12 écoles (MRC Char 
levoix-Est).

Marie-Victorin. Lotbmière en 
partie et Jean Rivard (Plessisville),
5.027 élèves, 22 écoles (MRC Lot 
bmière)

Chaudière-Etchemin et une 
partie de l.otbimère, 7,607 élèves, 
18 écoles (MRC Chutes de la 
Chaudière).

Nouvelle-Beauce, Saint-Jo­
seph. en partie et Abénakis en 
partie. 4.368 élèves, 15 écoles (MRC 
Nouvelle-Beauce).

Black Lake-Disraeli, Thetford- 
Mmes, Leeds-Sud, 9,978 élèves (350 
anglophones), 31 écoles (MRC de 
l’Amiante).

Beauceville et Saint-Joseph, 
3.887 élèves. 12 écoles (MRC Ro­
bert Cliche)

Des Cèdres et des Erables. 
8,585 élèves, 28 écoles (MRC Beau 
ce-Sartigan).

Pointe Lévy. 9,129 élèves. 22 
écoles (MRC Desjardins).

Bellechasse et une partie d’A- 
bénakis, de l’Elan et de Mont- 
tnagny, 5,800 élèves, 30 écoles 
(MRC de Bellechasse).

Langevin (Sainte-Germaine),
4.028 élèves. 18 écoles (MRC Les 
Etchemins).

Montmagny en partie, 5,627 
élèves, 21 éco'es (MRC de Mont- 
magny).

L'Islet-Sud et Trois-Saumons. 
4,492 élèves, 23 écoles (MRC de 
L’islet).

Jean-Chapais. La Pocatière et 
une partie de Rivière-du-Loup. 
4,670 élève*. 20 écoles (MRC Ka 
mou ras ka )

Rivière-du-Loup en partie, 
6.822 élèves. 29 écoles (MRC de 
Rivière-du-Loup).

Des Basques et une partie de 
Témiscouata, 2,345 élèves, 15 éco­
les (MRC Les Basques)

Des Montagnes, des Frontières 
et une partie de Témiscouata et de 
Rivière-du Loup, 5,680 élèves, 33 
écoles (MRC du Témiscouata).

Bas-Saint-Laurent 
—Gaspésie

Une partie de la Neigette (Ri 
mouski) et une partie de Té­
miscouata, 9,705 élèves, 34 écoles 
(MRC Rimouski-N'eigette)

La Mitis (Mont-Joli) et une 
partie de la Neigette, 4,155 élèves 
(39 anglophones). 26 écoles (MRC 
La Mitis).

Matane, 5.235 élèves. 29 écoles 
(MRC de Matane).

La Tourelle (Sainte Anne-des- 
Monts), 3,549 élèves. 18 écoles 
(MRC Denis Rivenn).

Forillon et une partie de Gran­
de-Hermine. 4,513 élèves (864 an 
glophones), 22 écoles (MRC Côte 
de-Gaspé).

Des Anses, Rocher-Percé et 
une partie de Monseigneur Matte, 
3,237 élèves (1,708 anglophobes), 
28 écoles (MRC Pabok)

Val-d’Accueil et une partie de 
Monseigneur Matte et de Tra- 
cadièche. 4.201 élèves (968 an­
glophones), 24 écoles (MRC Bo- 
naventure).

Ristigouche et une partie de 
Tracadièche, 3,430 élèves (121 an­
glophones). 25 écoles (MRC d'A 
vignon).

Côte-Nord
Tadoussac, Bersimis et une 

partie de Manicouagan, 3,476 élè­
ves, 13 écoles (MRC Haute-Côte- 
Nord )

Manicouagan en partie, 7,661 
(140 anglophones). 31 écoles (MRC 
Manicouagan).

Gagnon. Fermont et Schef­
ferville. 2,116 élèves (388 an­
glophones), 14 écoles (MRC Ca- 
niapiscau)

Sept-Iles, Port-Cartier et une 
partie de Louis-Joliet, 9,132 élèves 
(864 anglophones), 30 écoles (MRC 
Sept-Rivières).

Une partie de Louis-Joliet et 
Côte-Nord du golfe Saint-Laurent. 
2,316 élèves (1.073 anglophones). 
49 écoles (MRC Minganie).

Hôpital Saint-Sacrement
Enquête du MAS: les 
employés ont agi 
“consciencieusement”

par Roger BELLEFEUILLE

l e personnel do l'hôpital du 
Saint-Sacrement impliqué dans l'in­
cident entourant l’admission d’un pas 
sager d'un autobus de la CTCUQ le 12 
décembre dernier ont agi, dans les 
circonstances, "le plus cons­
ciencieusement possible"

C'est la principale conclusion d'u­
ne équipe de trois enquêteurs du mi­
nistère des Affaires sociales et de deux 
membres du conseil régional de la 
santé et dos services sociaux sur les 
circonstances de cet incident.

Pour un porte-parole autorisé du 
MAS. ce dossier est ad­
ministrativement clos, sinon que des 
directives seront envoyées à l'en­
semble des hôpitaux pour clarifier les 
règles de conduite à suivre advenant 
d'autres cas d'admission de malades 
gravement atteints qui sont d’abord 
dirigés à une autre porte que celle de 
l'urgencr

* C'est le 12 décembre, en début de 
sqirée, qu'un chauffeur de la CTCUQ 
avait la présence d’esprit de diriger 
son véhicule vers l’hôpital du S.unt- 
Sacrement, l’un des passagers, M. Gé­
rard Thibaudeau. 73 ans. s’étant senti 
soudainement mal

; Or, le chauffeur et un passager 
avaient dénoncé à l'émission matinale 
d'André Arthur à CHRC un manque 
d'empressement de la part du per 
Sonnet à intervenir rapidement pour

donner les premiers soins au malade 
et l’acheminer à l’urgence.

Selon la coordonnatrice des soins 
infirmiers qui travaille en soirée de 
puis 14 ans. il s'agit de circonstances 
vraiment exceptionnelles, les cas d’ur 
gence amenés à l'entrée principale se 
présentant une fois .4 tous les deux ou 
trois ans.

Par contre, la famille n'a pu être 
informée rapidement, du fait que le 
malade, décédé par la suite, n'était 
porteur que d’une carte d'i- 
dentification île la CTCUQ. Or, celle ci 
portait le nom de Thibault, et non de 
Thibaudeau. C’est l'épouse qui aurait 
communiqué avec l'hôpital en fin de 
soirée pour s'enquérir si son mari 
aurait pu y être admis. M. Thibaudeau 
avait déjà un dossier à cet éta 
blissement.

Les conclusions des enquêteurs 
du MAS rejoignent celle de l’enquête- 
maison effectuée par les autorités de 
l'hôpital au lendemain de l'incident 11 
s’agit toutefois de vérifications d'ordre 
administratif, le MAS ni le CRSSS 
n’étant habilités à convoquer des té 
moins, comme le chauffeur d'autobus 
ou des passagers.

Le coroner a toutefois demandé 
une enquête policière à ce sujet, mais 
les conclusions de celle-ci ne sont pas 
encore connues. L’objet de cette en­
quête est de déterminer s'il y a pu 
avoir négligence ou manquement suf 
fisant pour avoir provoqué le décès de 
M. Thibaudeau.

Deux militants de TIRA 
arrêtés à la frontière
: BUFFALO (AP) — Deux mem
bres de l'armée républicaine ir 
landaise, le parlementaire britannique 
Owen Carron et le militant de LIRA 
Danny Morrison, ont été arrêtés par 
les services d'immigration américains 
alors qu'ils tentaient d'entrer en frau­
de aux Etats-Unis par le Canada au­
jourd'hui. ont annoncé les res­
ponsables de l'immigration amè 
ricaine

La Quotidienne
9-3-8

(tirage de jeudi)
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Deux ressortissants canadiens qui 
accompagnaient les Irlandais ont éga­
lement été arrêtés
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Pâtes et papiers: 
création d’un 
syndicat indépendant

GRAND MERE (PC) — C’est 
dans une proportion écrasante de 94 
pour 100 que les travailleurs du papier 
de Grand Mère (local 258) ont rejeté à 
toutes fins utiles leur syndicat actuel, 
affilié au Syndicat canadien des ira 
vailleurs du papier (STCP) pour fon 
der leur propre syndicat indépendant.

Lors du référendum tenu hier, 260 
travailleurs ont voté en faveur d’un 
syndicat indépendant. 10 ont voté 
contre, et cinq ont préféré annuler 
leur bulletin.

‘‘L'opinion des gars n'a jamais été 
aussi clairement exprimée”, confiait 
un porte-parole du nouveau syndicat 
à être créé

Dés le 1er février, la période de 
maraudage débutera officiellement. A 
partir de ce moment, il sera possible 
au Syndicat indépendant des tra­
vailleurs du papier de la Mauncie 
(local 1) de faire signer des cartes à 
ses membres potentiels

La tutelle

Présentement, le SCTP a mis son 
local 258 en tutelle privée, ce qui fera

d'ailleurs l'objet d'un appel en cour le 
2 février

Il y a une quinzaine de jours, le 
SCTP avait proposé aux travailleurs 
de Grand-Mère (ceux de la pro­
duction) un nouveau plan pour de­
meurer affiliés.

C'est ce plan que les travailleurs 
ont rejeté lors du référendum, en 
indiquant leur volonté de fonder leur 
syndicat indépendant.

Les travailleurs de Grand-Mère se 
sont plaints de la politique des heures 
supplémentaires à verser dans les cof­
fres du syndicat et d’autres dis­
criminations, estiment-ils, faites par 
les syndicats de l’Ouest contre les 
syndicats du Québec

En septembre dernier, le SCTP 
avait obtenu une injonction contre le 
mouvement actuel.

Le SCTP a récemment offert aux 
syndiqués de stopper toutes les me­
sures légales contre eux s’ils ac­
ceptaient la proposition de retour à la 
normale.

On estimait que cette proposition 
visait à enlever tout pouvoir à l’unité 
locale.

L’impossible est possible
Même s'il n'a pas de jambes depuis sa naissance, le jeune Richard 
Lemieux, 14 ans, de Montréal, fait du ski depuis déjà deux ans. Grâce à 
un appareillage spécial et à plusieurs séances de pratiques le jeune 
garçon a réussi à surmonter son handicap.

LÉVESQUE (Suite de la première page)

pas question pour le premier ministre 
d'improviser à ce chapitre.

Invitant un peu tout le monde à 
prendre son mal en patience, M. Lé­
vesque indique que d'ici "quelques 
semaines”, les autorités gou­
vernementales auront une meilleure 
idée de ce que sera le budget de 
l'année 1982 1983.

Cette situation, M Lévesque l’at­
tribue aux incertitudes qui régnent 
actuellement au chapitre des accords 
fiscaux que les provinces négocient 
actuellement avec le gouvernement 
fédéral. Selon lui, à la suite de la 
prochaine conférence fédéraîe-pro- 
vincialc des premiers ministres qui 
aura lieu au début de février et qui 
portera sur l’économie, il sera alors 
plus facile d'y voir plus clair

"On peut pas fermer un budget, 
dit - il. avant au moins mars-avril. 
Donc, tant qu’on n'aura pas fermé le 
budget, qu'on ne verra pas clairement 
la perspective réelle, il est impossible 
d’établir de façon précise ce que va 
être la politique salariale que le gou­
vernement devra appliquer "

Pas de rêves en couleurs...

M. Lévesque n'entend pas “faire 
de cachette” avec cette question II 
estime que dans le contexte socio­
économique actuel cela ne doit pas se 
traiter "mystérieusement en coulisse”.

“H va falloir, ajoute-t-il, jusqu’à 
un certain point, on fasse appel à une 
certaine solidarité parce que quels que 
soient les chiffres définitifs, il y a une 
chose certaine c’est que cela sera une 
politique salariale qui ne permettra à 
personne de rêver en couleurs”. Pour 
M Lévesque, il y a donc des con - 
tramtes qui sont inévitables.

Dans une sorte de mise en garde 
à peine voilée, le premier ministre 
Lévesque indique qu’il n'a pas l'im­
pression que l'on va découvrir “qu’il 
va y avoir de l'argent imprévu qui va 
nous tomber du ciel".

M. Lévesque a aussi indiqué qu'u­
ne conférence au sommet pourrait se 
tenir d’ici la fin de l’été pour per­
mettre au gouvernement de “mettre 
les cartes sur la table”.

"II faudra, dit-il, que cela se fasse 
mais pas à un moment chaud, pas au 
moment où des affrontements peu­
vent se produire. Qu'on le fasse à tète 
reposée Au moment où on peut se 
donner encore un temps de réflexion. 
Cela me paraît logique comme pers­
pective avant l’été parce qu'après l’é­
té, on sera en automne et, à l’autom­
ne, cela va se réchauffer...”

Mais quoi qu’il en soit. M. Lé­
vesque souligne que pieu importe ce 
qui va se produire d’ici les prochaines 
semaines “toutes les cartes seront sur

la table autant qu’on pourra les met­
tre".

Dans cette perspective, l'adjoint 
parlementaire du ministre du Travail, 
M Robert Dean, estime qu’il y a de 
nombreuses façons d’aborder le pro­
blème salarial. Evoquant les récents 
événements survenus en Suède, M. 
Dean expliqué que les Suédois ont 
récemment adopté une “politique sa 
lariale de la solidarité” qui a pour effet 
de réduire l’écart entre les mieux 
payés et les moins bien payés et non 
pas d’élargir l’écart.

SEQUESTRATION
par LE SOLEIL hier soir se per­
daient en conjectures sur les mo­
biles d’une telle séquestration

Secret bien gardé

L'opération des policiers pro­
vinciaux, qui nécessitait la dis­
crétion la plus absolue, pro­
bablement pour la sécurité du pri

(Suite de la première page)

sonnier. s'est faite sans aucune fui­
te.

Selon d'autres sources, les in­
dividus impliqués dans cette his- 
toira seraient âgés de 17 à 28 ans. 
Leur otage aurait été gardé dans 
un sous-sol ou dans un chalet, 
probablement à Petite-Rivière- 
Saint-François.

vente blousons 
et manteaux

rég. jusqu'à S125. 69. 95
blousons et manteaux variés en popeline, chintz, 
matelassé, couleurs assorties. 6 à 14.

Contemporaine

vente de chapeaux 
réduction jusqu a 60%
sur toute notre marchandise automne-hiver, 
chapeaux de fourrure, angora, laine, laine et 
lurex, etc.

vente de bijoux 
réduction jusqu a 75%

sur toute notre collection automne-hiver de 
bijoux-costume, bracelets, boucles doreilles, 
colliers, motifs feuilles, pièces de monnaie, etc.

vente de jupes twik
. . *«0* Q 99reg. jusqu a S25. ZJ •

jupes droites ou avec plis au devant, couleurs 
et grandeurs assorties.

la maison

vente manteaux twik
rég.$125. 49.95

manteaux trench en molleton, marine, kaki ou 
loden. 5 à 13.

vente pantalons velours 
côtelé q 99

rég. 24.95 .
pantalons de velours côtelé avec ou sans plis, 
couleurs et grandeurs assorties.

vente sacs à main 
réduction jusqu a 75%
sur toute notre collection de sacs automne-hiver, 
sacs en cuir, simili-cuir, cuir métallique, nylon.

vente de robes twik
19."rég. $45.

robes en tricot, mélange d'angora, couleurs et 
grandeurs assorties.

«simons
place ste-foy. place de l hôte' de ville maintenant... aux galeries de la capitale
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Différend avec les producteurs de porcs

Deux autres abattoirs sont fermés
par Paul-Henri DROUIN

VALLEE-JONCTION — Les 
Abattoirs Turcotte & Tunnel (division 
de la Coopérative fédérée de Québec), 
de Vallée-Jonction et de Pnnceville, 
vont cesser leurs opérations à comp­
ter de ce soir, entraînant la mise à pied 
de plus de 450 employés, k moins 
qu'une entente de dernière minute 
n'intervienne entre les producteurs de 
porcs-

Ces abattoirs demeureront fer­
més tant et aussi longtemps que les 
producteurs de porcs ne s'entendront 
pas sur la retenue du $0 10 par tête 
abattue dont les montants sont ré­
clamés par les régies locales de mise 
en marché pour les aider à améliorer 
leur situation financière

C'est ce qu’a révélé, hier, au SO­
LEIL, M. Gérard Turcotte, directeur 
général division des viandes pour la 
Coopérative fédérée de Québec, et 
près de 300 personnes seront touchés 
par cet arrêt de travail à la seule 
entreprise de Vallée-Jonction

La fermeture de ces deux abat­
toirs survient dans la même semaine 
que ceux des Salaisons Brochu, de 
Saint-Henn de Lévis, et de R. Roy 
Inc., de Saint-Charles de Bellechasse

Selon M. Turcotte, "les deux seuls 
abattoirs en opération du Québec sont 
Ceux de Provigo. à Saint-Valérien. et 
de Laurentide. dans le nord de Mont­
réal".

Cette paralysie dans l'industrie du 
porc que connaît présentement le 
Québec est attribuable à un climat de 
violence entre les petits et les gros

producteurs, depuis que les pro 
pnétaires d abattoirs ont été sollicités 
k signer une convention avec la Fé­
dération des producteurs de porcs du. 
Québec pour la retenue d'une cont­
ribution de $0 10 par porc abattu.

Alors que les producteurs de 
porcs faisant partie du plan conjoint 
qui a été accepté au mois de mars 
dernier dans une proportion de 74 
pour 100 sont satisfaits des ententes 
avec la plupart des propriétaires d'a- 
hattoirs. les dissidents qui sont les 
gros producteurs dont la production 
totale est d'environ 70 pour 100 du 
marché des abattoirs au Québec, ont 
décidé de boycotter les abattoirs si 
l’on retenait le $0 10 par porc abattu.

Devant une telle résistance, les 
propriétaires et administrateurs d'a­
battoirs au Québec ont décidé de fer­
mer leurs portes, tant et aussi long­
temps que les producteurs de porcs ne 
s'entendront pas

S'il n'y a pas d'entente dans un 
avenir prochain, a-t-on appris, les bé­
néficiaires de cette paralysie dans l'in­
dustrie du porc au Québec seront les 
producteurs de l'Ontario, car selon un 
propriétaire d'abattoir, ‘Ton pourra 
toujours acheter du porc de l'Ontario 
au même prix que celui demandé par 
le fournisseur du Québec"

Commentaires

Joint par LE SOLEIL, le député 
libéral de Beauce-Sud, M Hermann 
Mathieu, a affirmé hier “que le mi­
nistre Jean Garon se doit de convo­
quer d’urgence une table de concer­

tation de tous les intervenants dans 
1‘indusine du porc pour assurer la 
mise en marché et la réouverture des 
abattoirs au Québec"

"Le moment est venu, a-t-il dit. 
que le gouvernement québécois adop­
te la même démarche que d'autres 
provinces et verse un subside de $5 
pour chaque porc mis sur le marché, 
ce qui serait un dehu' T compen­
sation aux producteurs pour les bas 
pnx que rapportent leurs bêtes."

Il faudrait aussi que le gou­
vernement québécois apporte sans dé­
lai des modifications à ses méthodes 
dévaluation de la production et qu'il 
adopte une politique plus cohérente 
sur la production du porc et sa mise 
en marché, a ajouté M Mathieu.

De son côté. M Denis Laçasse, 
responsable de l'information à IT’PA 
de la Beauee. a déclaré "qu’il trouvait 
regrettable cette prise de position des 
propriétaires d’ahattoirv au Québec 
qui ni plus ni moins est un défi à la loi 
sur la mise en marché des produ1* 
agricoles".

Selon M Laçasse "la Coopérative 
fédérée de Québec craint les gros 
producteurs de porcs dans leurs me­
naces de boycottage du fait que la 
plupart de ceux-ci sont les mêmes 
gros fournisseurs dans l'industrie de ta 
volaille".

Dans le but de mettre fin à cette 
paralysie dans l’industrie du porc. LE 
SOLEIL a été informé, "qu'une ren- 
contre est prévue pour bientôt entre 
le ministre Jean Garon. les re­
présentants de la Coopérative fédérée 
de Québec, et ceux de la Fédération 
des producteurs de porcs du Québec".
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L'abattoir Turcotte & Turmel, à Vallée-Jonction, est l'un des deux établissements de la région é fermer 
temporairement ses portes aujourd'hui, à moins d'une entente de dernière minute

A Saint-Agapit et à Montmagny

La décision d’Hydro semble irrévocable
par Anne-Marie VOISARD

du bureau du Soleil
SAINTE-CROIX — Pendant que 

le mouvement de protestation s’or­
ganise chez les citoyens. Hvdro-Qué- 
bec annonce sa décision de déplacer 
vers Lévis une vingtaine d’employés 
de ses bureaux de Saint-Agapit et de 
Montmagny. Cela parait irrévocable 

Lundi matin. Jacques Mercier, le 
gérant du secteur de Lévis, a été 
informé par ses patrons qu'il pouvait 
procéder à l’intégration progressive 
du personnel." Dans l'après-midi, les 
représentants syndicaux ont été avi­
sés. Mardi. M Mercier est allé ren­

contrer les employés du bureau de 
Saint-Agapit Mercredi, ce fut au tour 
de ceux de Montmagny. Aujourd'hui. 
Hydro convoque les journalistes à une 
conférence d'information.

De son côté, la Commission de 
promotion industrielle de Saint-Aga- 
pit multiplie les démarches pour faire 
échec aux projets d’Hydro Lundi, le 
président. Denis Paquet, est allé pour 
la seconde fois rencontrer Rodrigue 
Biron, député de Lotbinière et mi­
nistre de l'Industrie, du Commerce et 
du Tourisme. Il était accompagné de 
quatre maires: René Croteau, de 
Saint-Agapit. Emile Nault. de Laurier- 
Station Normand Drolet, du village

de Sainte-Croix. Benoît Côté, de 
Saint-Apollinaire. Normand Bolduc, 
secrétaire-trésorier de Saint-Gilles et 
gérant de cette caisse populaire, fai­
sait aussi partie du groupe Une pé 
tition de 2,000 noms, appuyant les 
démarches de la Commission de pro­
motion industrielle, a été remise au 
député ministre.
Biron, un peu négatif

M Paquet est revenu déçu de sa 
visite. "On l'a trouvé un peu négatif', 
dit notre interlocuteur en parlant de 
M. Biron. Ce dernier a fait état de la 
politique de restrictions budgétaires 
dans les secteurs publics et pa-

rapublics. Il n'a pas osé désavouer 
Hydro qui justifie, par un souci d'é 
conomie. sa décision de regrouper des 
services.

A Saint-Agapit, on doute que le 
déménagement vers Lévis de 13 cm 
ployés (Il selon les chiffres fournis 
par Mme Claire Trépamer du service 
des relations publiques à Hydro) va 
permettre des économies Les postes 
de cadres sont coupés à Saint Agapit 
Mais, une fois à Lévis, les personnes 
qui détiennent ces postes conti­
nueront de recevoir leur salaire. De 
plus, explique M Paquet, l'actuel bu­
reau de Saint-Agapit loge dans un 
local loué jusqu’en 1996 Malgré la 
diminution de personnel et "les pieds 
de plancher inoccupés", le prix du 
loyer restera donc le même. Et. même 
s'il devait y avoir économie, M Pa­
quet soutient que cela se fera toujours 
“aux dépens de Saint-Agapit".

Au service des relations publiques 
d’Hydro. on juge les arguments de la 
Commission de promotion industrielle 
"difficiles à admettre" Mme Tré

panier estime également que les gens 
de Sain» Agapit sont "davantage 
émus" que ceux de Montmagny par 
les changements qui s'en viennent”. 
Elle constate chez les employés "un 
fort sentiment d'appartenance au mi 
lieu local"

La qualité est sauve

Mme Trépamer est catégorique. 
La qualité des services offerts par 
Hydro Québec ne sera en aucune fa­
çon affectée par le déplacement d’un 
groupe d'employés Elle parle de la 
“continuité du service" qui va être 
assurée par les bureaux de Saint- 
Agapit et de Montmagny, devenus 
centres d’exploitation Donc, "il n'y 
aura pas de problème d'ap­
provisionnement". soutient Mme Tré* 
panier qui ajoute "pour nous, la qua­
lité, c'est aussi la rapidité d'in­
tervention en cas de panne" Or. les 
équipes chargées d’iniervenir à ces 
moments resteront sur place à Saint - 
Agapit et à Montmagny.

I 'ensemble des services liés A la 
facturation seront, il esl vrai, re 
groupés à Lévis où tout sera traité par 
informatique. Mais "est-ce qu'Hvriro a 
les moyens «le se payer un service (are 
à face", questionne Mme Trépamer 
pour répondre aussitôt que ‘Tac 
cessibilité et l'exactitude des in 
formations transmises aux clients qui 
ont des problèmes de factures" seront 
les mêmes qu'aujourd'hm

Enfin. Mme Trépaniez explique 
que cette concentration du personnel 
à Lévis, en évitant de créer de nou 
veaux postes, va contribuer à une 
réduction des coûts. C’est la v«>lonté 
d'Hydro de faire disparaître tous ses 
bureaux de districts pour les trans 
former en centres d'exploitation rat 
tachés aux différents secteurs Une 
seule exception à cette régie, affirme 
Mme Trépamer La région des Lan 
rent ides, au nord de Montréal, va 
conserver ses bureaux de districts A 
cause du territoire qui esest trop éten 
du

Entente de dernière 
heure à Saint-Joseph

par
Paul-Henri DROUIN

du bureau du Soleil
SAINT-JOSEPH — 

Une entente de dernière 
heure a permis d'éviter 
un conflit de travail aux 
employés syndiqués de 
bureau et manuels de 
Saint-Joseph de Beauee. 
affiliés à la CSD

Tant du côté des em­
ployés de bureau que 
manuels, c'est dans une 
proportion de 100 pour 
100 qu'un nouveau 
contrat de travail d'une 
durée de deux ans a été 
accepté par les quelque 
10 employés syndiqués 
de cette localité beau­
ceronne.

Ce nouveau contrat 
de travail accorde une
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augmentation de salaire 
de 10 pour 100 pour 1982 
et de 9 pour 100 pour 
1983. ainsi qu’un ajus 
tement salarial de $18 
par semaine aux em 
ployés de bureau, ce qui 
porte la moyenne de sa 
iaire par semaine à $276 
en 1982 et à $300 en 
1983.

Du côté (les employés 
manuels, cette aug 
mentation salariale est 
de 10 pour 100 pour cha­
cune des deux années de 
cette nouvelle conven

tion collective de tra­
vail. ce qui porte la 
moyenne de salaire d'un 
journalier à $6.82 l'heu­
re en 1982 et à $7.50 
pour 1983

Pour ce qui regarde le 
secteur “aréna" la cor­
poration municipale 
s’est réservé le droit de 
confier è l'entreprise pri­
vée la gestion et l'en­
tretien de ce genre spor­
tif à compter de la pro 
chaîne saison hivernale

Tant du côté patronal 
que syndical on s'est dit 
satisfait de l'entente.
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COLLEGE 
de ST-DAMIEN

AW-x - • •

Institution privée dirigée par les SS 
Notre-Dame du Perpetuei-Secours

PENSIONNAT POUR FILLES
Cours secondaire général I a V

Renseignements Bureau des admissions 
College de St-Damien 
75. rue St-Gérard 
St-Damien. Bellechasse 
G0R 2Y0
Tél : (418) 789-2921
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GAGNANT
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Mises de SOC Lot par mise 
W*jntes de 5CX

dans i ordre

dans n' importe quel ordre
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Affichez un p'tit air 

carnavalesque en portant 
un signe distinctif du 
Carnaval vêtement 

accessoire décoration etc

Los gagnants qui fourniront une preuve d achaf
d un article du Carnaval ou un fac-similé fait a la main recevront en 

plus de leur prix la somme de 250$ en argent de poche
pour le voyage

A GAGNER:
3 voyages 
en Floride

d'une semaine pour deux person­
nes, via QuéOécair, è POMPANO 
BEACH
— séjour en condominium offert 
par Le Permanent

u°!iatoOf*tiofl* LE SOLEIL OUBBtECAIB

CKCv9l280

ô
le Permanent us iNOusmits

CARNAVAl « QUfBK INC

Réglements
■J) Remplissez lé coupon eigen* ou un 

lac simulé fat» à la marn et déoosuz- 
ou postez-te au» endroits indi­

qués
(21 les trois coupons gagman’s seront 

'i'és au son le ' 4 février 1982
f3) la liste Oes gagnants sera puf)1'* 

dans le Soiei> du 20 février 1982
(4) Tou6 les résidants de la province de 

Québec pauveof participe- a 
i exception des employés du Soleil 
de CKCV de OuéPecaïf et du pe» 
manent amsi que leur famille immé­
diate

(5) les droits exigibles guam a ce con­
cours en vertu de la to- sur les io»e- 
nés et courses et les concours pu- 
bticita-ies ont été payés oa» les in­
dustries du Camava

(6) Un litige quant a la conduite e» 
I attribution d'un prix de ce eon 
cours t>tt)i«cifa-'e peut être soumis 
à ta Rég» des lotenes et courses 
du Québec

(7) Date limée de participation au con­
cours 10 lévrier

REMPLISSEZ CE COUPON ET POSTEZ-LE *

CONCOURS
'%«» m f*1

~ 485, boulevard Langelier,
Québec. Qué., G1K 5P3

NOM ________________
ADRESSE

CODE POSTAL TEL.:
Vous pouvez egalement dépose' vos coupons ou fac-similés faits a la main dans les 
boites réservées a cette fin aux kiosques des Industries du Carnaval ou chez les
marchands participants
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Chargé de Recherches
Services techniques • Pâtes et Papiers

Consolidated Bathurst Inc., un important producteur 
de pâtes et papiers est à la recherche d'un chimiste 
pour son usine Wayogamack de Trois-Rivières.

Responsabilités:
Sous I autorité du surintendant des services techni­
ques. le chorgé de recherches participe au dévelop­
pement de produits spéciaux requérant un traite 
ment spécialisé ou un traitement en surface. Il est en 
contact avec les groupes de fabrication, les fournis­
seurs spécialisés et les responsables du marché afin 
d assurer que la compagnie demeure à l avont- 
garde de la recherche et du développement. Il est 
responsable de T opération, I amélioration et l entre 
tien de la coucheuse expérimentale Dixon.
Qualifications:
Le candidat recherché possède un diplôme universi 
taire de premier cycle en chimie et ou moms cinq (5) 
onnées d expérience dans le domaine de lo 
recherche reliée à lo fabrication de papiers pour 
usages spéciaux.
Remuneration:
Le solaire est en fonction des qualifications exigées. 
La compagnie offre un programme complet d avan­
tages sociaux

Lieu de travail: Trois Rivières (Québec)
Toutes les condidotures seront traitées confidentiel­
lement et les personnes intéressées doivent fane 
parvenir leur curriculum vitoe à l adresse suivonte:

Surintendant des Relations ouvneres 

—Consolidated Bathurst Inc. 
m I ^ Division Wayagamack 

Casier postal 128 
Trots Rivieres (Quebec) G9A 5E9

L£S fables 
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ON DEMANDE UN

INGENIEUR
RIMOUSKI - QUÉBEC

Nous sommes â la recherche d un ingénieur 
diplôme ayant une expérience pertinente dans le 
domaine de I industrie afin de combler le poste 
d ingénieur d usine, situé à Rimouski, Québec, 
pour les usines de Dartmouth, Nouvelle-Ecosse, 
et Rimouski
le titulaire relèvera du Directeur de l'usine de 
Rimouski et les responsabilités comprendront:
— La réparation de (équipement (comprenant 

I équipement électrique et I équipement élec­
tronique).
Les modifications des deux usines et de I équi 
pement.

*— La mise en service et le calibrage de ( équipe­
ment et des instruments

— Lo sécurité et la sûreté de l'usine.
— La préparation et la mise à |Our des dessins 

d emplacements d équipement et d installa­
tion électrique

— Implication dons le développement des pro­
cédés.

Le contremaître de l'entretien, le technicien en 
électronique et les membres du comité de sécurité 
relèveront de (ingénieur d usine.
Le bilinguisme (fronçais anglais) est souhaité 
cher les candidats.
Les intéressés sont pnés de foire parvenir un 
curriculum vtfoe, en toute confiance à

Monsieur J.-M. Vinette 
directeur d'usines 
Les Câbles Phillips Limitée 
234, avenue Leonidas 
Rimouski (Québec)

’ G5L 2T2

ACHETEZ 
CET ESPACE 

POUR RECRUTER 
VOTRE 

PERSONNEL
CARRIERES et
PROFESSIONS

demandé(e)
dans une boutique 
d'importations à 
Place Laurier Agé(e) 
de 30 à 45 ans

653 0534

VENDEUR(EU$E)

demandé(e)
du I 5 mors ou 5 |uiHet 
1982
38'4 hres por semoi-

PHARMACIEN(NE)

661 4405

SECRETAIRE
JURIDIQUE

— Pour bureau de notaire
— Situé Ire Avenue Char- 

teebourg
— Avec minimum 3 ans 

d expérience
Ecrire au
DEPT 6025, Le Soleil 

390, St-Vallier est 
Québec G1K 7J6

Avec un minimum 
de 3 années d'ex- 
perience dans la 
comptabilité 
Bonne connais­
sance du système 
Mec Bee
Pour information:
683-2591

SECRETAIRE-
COMPTABLE

AUXILIAIRE
EN

INFORMATIQUE
DEMANDÉ(E)

Minimum 2 ans d ex­
périence 
Se présenter au

873, rue St Jean 
Québec

Centre d'informatique 
ABC.

Québec. L* Soleil vondrodi 22 janvier 198

Banque de Montréal
Les taux d’intérêt demeureront 
élevés au Canada en 1982

par Danls Lessard
OTTAWA (PC) — 

Bien qu’une baisse lé­
gère du niveau de l'in­
flation soit à prévoir 
dans les mois qui vien­
nent, les Canadiens de­
vront s’accommoder des 
taux élevés d’intérêt en 
1982.

C’est du moins ce qui 
ressort des prévisions 
économiques de la Ban­
que de Montréal, ren­
dues publiques hier à 
Ottawa. Au même mo­
ment. la Banque cen 
traie annonçait que le 
taux d'escompte passait 
de 14 81 à 14.72. se rap­
prochant légèrement du 
plancher connu en dé 
cembre 1981 après 18 
baisses hebdomadaires 
successives.

Selon les experts, cet­
te baisse du taux d’es­
compte ne serait tou­
tefois pas suffisante 
pour inciter les ins­
titutions bancaires à ré­
duire leurs taux d’in­
térêt pour les prêts à la 
consommation

Autre mauvaise nou­
velle dans le secteur 
économique, Statistique 
Canada signalait hier 
que l’indice dé- 
saisonnalisé de la pro­
duction industrielle, un 
important baromètre 
économique, avait
connu une baisse de 0.5 
pour 100 en novembre 
1981

La production in­
dustrielle en est à sa cin­
quième baisse mensuelle 
conséquitive et se trou­
ve à son niveau le plus 
bas depuis août 1980. Ce 
sont les secteurs ma­
nufacturiers, éner­
gétiques et les services 
publics qui ont le plus 
contribué à la baisse 
tandis que la production 
minière a légèrement 
augmenté
La Banque 
de Montréal

Quant à la Banque de 
Montréal qui est venue 
hier joindre les rangs 
des augures éco­
nomiques. toujours 
nombreux à l'aube d’u­

ne nouvelle année, elle 
estime que les politiques 
de ristriction monétaire 
prônées par Ottawa et 
Washington se pour­
suivront en 1982

“Les taux d’intérêts 
réels demeureront éle­
vés pendant toute l’an­
née 1982”, estime-t-on, 
précisant toutefois que 
cette prévision ne tient 
pas compte d’une ap­
plication éventuelle 
d’un contrôle des prix et 
des salaires.

Selon la Banque de 
Montréal, les obligations 
du gouvernement fé­
déral (de 10 ans ou plus)

ne se négocieront pas à 
un taux inférieur à 14.5 
pour 100 et pourraient 
même aller jusqu'à 17 
pour 100

Hypothèques
En ce qui concerne les 

taux hypothécaires, 
l’institution prêteuse ne 
prévoit pas qu'ils bais­
seront en deçà de 17 
pour 100 cette année et 
ils pourraient même at­
teindre les 20 pour 100 
Le taux préférentiel de 
la banque centrale os­
cillera entre 15.5 et 16.5 
pour 100 jusqu'à l'été 
pour remonter à 17 où

m

*
Le président du conseil 
d’administration de la 
Banque de Montréal. M 
William D. Mulholland.

18 pour 100 l’automne 
prochain.

L’inflation
En revanche, l’or­

ganisme estime que l’in­
flation devrait connaitre 
un léger fléchissement 
cette année, passant de 
l’actuel sommet de 12.5 
pour 100 à environ 11 
pour 100. Selon la ban­
que, le conflit prévisible 
entre la croissance éco­
nomique et l’aug­
mentation de la masse 
monétaire pourrait en­
traîner des taux d'in­
térêts si élevés qu’ils 
“tueraient dans l'oeuf’

toute reprise éco­
nomique.

La consommation, de 
son côté, augmentera de 
2.5 pour 100 en terme 
réels cette année. Quant 
au nombre des mises en 
chantier, il sera de 
172,000 cette année, en 
baisse de 6,000 par rap­
port à 1981.

L’activité économique 
connaîtra elle aussi une 
baisse légère pendant le 
premier trimestre pour 
par la suite toutefois 
connaitre une lente re­
prise. Pour ta quatrième 
année consécutive, l’é­
conomie canadienne

fonctionnera au-dessous 
de son potentiel.

Pour les Etats-lîms, la 
banque prévoit une for­
te croissance éco­
nomique au second tri­
mestre et une aug­
mentation de 0 5 pour 
100 environ du produit 
national brut.

Chez nos voisins du 
sud les augmentations 
de salaires seront peu 
élevées et consé­
quemment le taux d'in­
flation descendra jus­
qu'à 8 ou 8.5 pour 100 
estime la Banque de 
Montréal.

Hydro-Québec et Reynolds
Mésentente sur la rédaction du 
contrat d’approvisionnement

par Jean Didier FESSOU

BAIE-COMEAU — Si le Conseil 
des ministres à Québec n'a pas encore 
ratifié l’entente de principe intervenue 
entre Hydro-Québec et la Société ca­
nadienne des métaux Reynolds, à l’au­
tomne, c’est parce que les deux parties 
impliquées ne s’entendent pas sur la 
rédaction du contrat d’ap­
provisionnement en électricité.

Et si les négociations se pour­
suivent rondement depuis, il faudra 
sans doute attendre encore plusieurs 
semaines avant que ce contrat ne soit 
entièrement rédigé, signé et ratifié par 
le Conseil du trésor d'abord, le Conseil 
des ministres ensuite.

Telles sont les informations ob­
tenues ces jours derniers par LE SO­
LEIL auprès de M Robert Hersberger, 
porte-parole de la Reynolds, et de M. 
Michel Bernier et M Gilles Dubé. 
relationnistes à Hydro-Québec. Mais, 
quoiqu'il en soit, les travaux d’a­
grandissement de l’aluminerie de 
Baie-Comeau commenceront bien au 
printemps.

La mésentente porte seulement 
sur des modalités d'application du 
contrat et non sur les chapitres tels la 
tarification, la quantité d’électricité, la 
durée de l'entente et l’acheminement 
technique. Toutefois les conséquences 
de cette mésentente qu'aucune des 
deux parties n'a voulu préciser, aurait

un impact important sur les coûts 
financiers.

La dernière séance de né­
gociations entre les deux parties en­
tourées de leurs conseillers juridiques 
remonte au 13 janvier dernier et la 
prochaine rencontre aura lieu d'ici 
quelques jours. Au bureau régional de 
Hydro-Québec on affirme que les 
deux parties sont tout près d’une en­
tente.

Pour Hydro-Québec les né­
gociations sont conduites par M. Mar­
cel Lapierre, directeur des contrats 
aux grandes entreprises, et pour la 
Reynolds par M. H W. DeJong, di­
recteur général de l’aluminene.
Six entreprises

D'autre part la Société ca­
nadienne des métaux Reynolds n’a 
pas encore signé l'adjudication des 
travaux qu’elle a confiée à la firme 
montréalaise SNC qui se chargera des 
plans et devis ainsi que des travaux, 
de l'embauche du personnel et des 
contrats avec des entreprises de cons­
truction.

La signature de l'adjudication dé­
pendra elle aussi de la conclusion des 
négociations en cours avec Hydro- 
Québec

C'étaient six entreprises majeures 
qui s’étaient montrées intéressées par 
les travaux d'agrandissement de l'a- 
luminene de Baie-Comeau avant que

la Reynolds ne porte finalement son 
choix sur la firme SNC. Les cinq 
autres étaient Lavalin, Shawinigan 
Ingeneering, Howe Metcham. Ca­
nadian Bechtel et Hatch and As­
sociates.

Il s’agit, rappelons-le, de travaux 
d'agrandissement totalisant $500 mil­
lions et qui permettront l’embauche 
de 1,300 travailleurs de la construction 
lors de la période de pointe. Ces tra­
vaux permettront d'accroître la ca­
pacité de production de l’aluminerie 
de 175,000 tonnes à 300,000 tonnes et 
la force ouvrière de 1,350 travailleurs 
à plus de 1,700. La mise en service de 
la nouvelle ligne de production est 
prévue pour la fin de 1984.
Etude d'avant-projet

Et pendant que se poursuivent à 
Montréal les négociations entre les 
deux parties. Hydro-Québec a amorcé 
l’étude d'avant-projet pour la four­
niture d'électricité supplémentaire à 
la Reynolds.

Ainsi, au coût de $10 millions, 
Hydro-Québec sera contrainte d’ap­
porter des modifications techniques

au poste de Hauterive, situé à l’ouest 
de la rivière Manicouagan, non loin du 
barrage de Manic 1. Et, à un coût 
également de $10 millions, Hydro- 
Québec sera forcée de construire une 
ligne de 161,000 volts entre le poste de 
Hauterive et l’aluminerie de Baie- 
Comeau. Tous ces travaux ne seront 
pas entrepris avant l'année 1984 mê­
me.

Outre ces investissements que 
Hydro-Québec réalisera, l’a­
grandissement de l’aluminene de la 
Reynolds contraindra la ville de Baie- 
Comeau à organiser les facilités et à 
construire les infrastructures qui per­
mettront d'ouvrir un nouveau quar­
tier afin d’accueillir les nouveaux tra­
vailleurs qu’embauchera la Reynolds 
à compter de 1984 Ce sont des dé 
penses d'immobilisation de l’ordre de 
$10 millions qu'entend réaliser la ville

Parmi les travaux prévus par la 
ville, notons la réalisation d’une route 
de ceinture qui empruntera la baie des 
Cochons, en bordure de mer, juste 
devant l’usine de la Compagnie de 
papier QNS, l’hôtel Le Manoir et le 
quartier Sainte-Amélie.

Mercuriades 
Québec peu

par Guy AMVOT
Les entreprises de la région de Québec (in­

cluant l’Est du Québec) seraient moins productives 
et connaîtraient moins de succès que les autres, 
situées ailleurs au Québec

Cette constatation découle de la publication 
des 86 finalistes du concours Mercuriades 82. or­
ganisé. pour la deuxième année consécutive, par la 
Chambre de commerce de la province de Québec. 
Le but de l'événement est de souligner de façon 
tangible l’excellence d'un certain nombre d'en­
treprises québécoises

Des 86 entreprises qui ont impressionné le 
comité de sélection, seulement 6 proviennent de la 
région de Québec, soit 7 pour 100 de l'ensemble. 
Cette partie du Québec représente pourtant 30 pour 
100 de la population.

La sélection des entreprises se basait sur des 
critères de profitabilité, de croissance, de fiabilité et 
d'investissement stratégique

I^a firme d'ingénieurs. Roche Associés, de Sain­
te-Foy, a retenu doublement l'attention du comité à 
la suite de ses investissements importants malgré 
les difficultés ressenties dans ce secteur, de l'aug-

82: l’Est du 
représenté
mentation des ventes ains' que de la création de 
nouveaux départements.

Pintendre Autos Inc. de Lévis qui recycle les 
pièces d'autos usagées s’est classée dans la ca­
tégorie "protection de l’environnement” par son 
souci d'éliminer la pollution visuelle.

Pour leur soutien des arts et de la culture, les 
compagnies Rothmans et Québec-Téléphone se 
retrouvent en nomination.

La Caisse d'établissement de la Chaudière, 
pour appui au sport. Cossette et Associés, pour sa 
création et son innovation, la compagnie minière 
IOC de Sept-lles, par son effort à l'intéressement 
des employés et le fabricant de boîtes de carton. 
Cartcm Inc . de Ste-Marie-de-Beauce, grâce à sa 
haute technologie ont toutes des chances de rem­
porter des Mercures.

Les lauréats seront connus lors d'une soirée de 
gala, le 26 février 1982, à l'hôtel Reine Elizabeth de 
Montréal, en présence du premier ministre du 
Québec.

L'an dernier, le Mercure de l'entreprise de 
l'année avait été remis au Groupe La Laurentienne. 
de Québec

Le taux d’escompte 
baisse à 14.72 pour 100
LA BANQUE
MERCANTILE
DU
CANADA
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OTTAWA (PC) — la Banque du 
Canada a abaissé hier son taux d'es­
compte de 14,81 pour 100 à 14 72 pour 
100 Selon les experts cette baisse 
n'est sans doute pas suffisante pour 
inciter les banques à réduire leurs 
taux à la consommation

C’est la première fois depuis trois 
semaines qu'il baisse pour se rap­
procher de son plus bas niveau atteint 
la dernière semaine de décembre 1981, 
au terme de 18 semaines consécutives 
de baisses.

De l'avis de l’économiste d'une 
banque à charte, les fluctuations du 
taux au cours du mois écoulé ont été 
si faibles que la Banque du Canada 
aurait pu tout aussi bien en fixer son 
niveau et n'v plus toucher.

M Doug Peters, économiste en 
chef à la Toronto-Dominion, estime 
que le taux préférentiel (prime rate) 
des banques demeurera le même Le 
taux du crédit à la consommation ne 
sera pas affecté non plus, “si nous 
revenons au point de départ'’.

Il pensait au fait que le taux 
d’escompte n'avait fait que se replier 
après deux semaines consécutives de 
remontée, à la suite desquelles les 
banques à charte n'avaient pas ma­
joré leur taux à la consommation De

sorte qu’elles ne sauraient l’abaisser 
maintenant

La Banque du Canada fixe son 
taux d'escompte en fonction des en­
chères hebdomadaires des bons du 
trésor. En ce faisant, elle signale l'o- 
rientation qu'elle souhaite donner aux 
taux de l'intérêt Le signal, cette fois, 
semble demander aux banques de ne 
pas bouger avant d’avoir plus de cer­
titude sur l'économie.

Le 30 décembre, quand le taux 
d'escompte de la banque centrale était 
tombé à 14 66 p.c. (son niveau le plus 
bas depuis le 27 novembre 1980) les 
banques à charte avaient ramené leur 
taux préférentiel de 17.25 à 16.50 p.c

Le taux des prêts à la consom­
mation est de plusieurs points su­
périeur au taux préférentiel et les 
titulaires de certaines cartes de crédit 
payent jusqu'à 28 pc. d'intérêt. Les 
taux hypothécaires ont continué 
quand même de grimper, ce que M 
Peters attribue à une pénurie de fonds 
dans les dépôts à long terme II 
souligne que le succès remporté l'au­
tomne dernier par les bons d'épargne 
du Canada avait drainé les fonds qui 
auraient autrement alimenté les dé 
pôts à terme d'un à trois ans. “Ceux 
qui voulaient investir l'ont déjà fait ”

Transferts fiscaux: 
dernière chance 
pour le Québec

par Donald CHARETTE
(PC) — Le Québec aura une 

dernière chance aujourd'hui à Ot­
tawa de convaincre le gou­
vernement fédéral de modifier sa 
nouvelle formule de péréquation et 
de limiter les coupures qu'il pro­
jette dans les transferts fiscaux qui 
servent à financer les soins de san­
té et l'éducation post-secondaire.

M. Jacques Parizeau et ses col­
lègues provinciaux rencontrent ce 
matin M Allan MacEachen pour la 
troisième fois depuis que celui-ci a 
déposé son budget qui prévoit des 
coupures de $5 7 milliards dans les 
paiements de transferts pour la 
durée des prochains arrangements, 
soit cinq ans (1982-1987).

Les deux dernières rencontres 
n'ont pas permis de consensus, au 
contraire, et à la mi-décembre à 
Toronto M. MacEachen a dû s'en 
remettre à ses fonctionnaires et à 
ceux des provinces pour sortir de 
cette impasse.

Or. selon les informations re­
cueillies, ces rencontres n'ont pas 
permis de déblocage et la confé­
rence des ministres d'aujourd'hui 
conduit tout droit à un cul-de-sac.

Bien qu’il s'agisse d'un dossier 
à haute teneur économique et fis­
cale. la “négociation” des accords 
fiscaux dépend avant tout d'une 
volonté politique, mentionne-t-on 
à Québec, et il est donc peu pro­
bable que le fédéral fasse des 
concessions importantes, d'autant 
plus que ses intentions étaient cou­
lées dans le dernier budget.

Une source gouvernementale 
a souligné que M. MacEachen, 
ayant déjà reculé une première fois 
sur son budget, ne peut faire mar­
che arrière à nouveau sans perdre 
la face.

Il faut mentionner également 
que les premiers ministres doivent 
se rencontrer au début de février 
pour parler d'économie et que les 
arrangements fiscaux figurent à 
Tordre du jour. De là à conclure 
que c’est au niveau des "chefs" que 
cela va se décider, il n'y a qu'un 
pas, si bien que la conférence d'au­
jourd'hui ne fait sans doute que 
paver la voie à l'autre rencontre.
Le train déraille

Le premier ministre René Lé­
vesque a affirmé hier que la po­
litique salariale de son gou­
vernement à l’égard de ses em­
ployés dépendra en grande partie 
de ces arrangements fiscaux. Tant 
que ces "incertitudes” ne seront 
pas levées, a-t-il dit. nous ne pou­
vons pas fermer notre budget. De

M. Jacques Parizeau et ses col­
lègues provinciaux rencontrent ce 
matin M. Alan MacEachen.

fait, le quart du budget québécois 
provient directement de ces trans­
ferts.

La loi fédérale qui définit ces 
arrangements est votée pour cinq 
ans par la Chambre des Commu­
nes. Le budget MacEachen pro­
posait de distribuer $104 milliards 
de 1982 à 1987, soit $75 milliards 
pour les programmes établis (santé 
et éducation) et $29 milliards pour 
la péréquation.

Le tiers de cette somme doit 
aller au Québec, soit $34 milliards

Le train fédéral a déraillé à la 
première conférence des ministres 
des Finances en novembre à Ha­
lifax et n'a jamais pu se remettre 
sur ses rails

Chiffres à l'appui. M Parizeau 
a démontré que le fédéral s'était 
trompé dans ses prévisions des bé­
néfices nets des provinces Dans le 
cas du Québec. ce manque à ga­
gner pour 1982-83 serait de l'ordre 
de $600 millions alors qu'Ottawa 
prédisait un gain de $123 millions.

Les provinces demandèrent 
unanimement à M. MacEachen de 
prolonger les arrangements pour 
une période d’un an. ce que celui-ci 
rejeta du revers de la main: la loi 
sera adoptée pour le 1er avril, tel 
que prévu, de soutenir ce dernier.

Outre de réduire ses paie­
ments, Ottawa suggérait de chan­
ger la formule de péréquation qui 
serait fondée dorénavant sur la 
capacité fiscale de l'Ontario. Cette 
norme-Ort)*"io a été vivement cri­
tiquée ai. cours d'une seconde 
conférence à Toronto si bien que 
plusieurs provinces, dont le Qué­
bec, ont proposé d'autres formules

Le Québec soutenait qu’avec 
cette formule, il serait plus rentable 
pour lui d’investir $100 millions en 
Ontario que sur son territoire.
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ARCHER (Georges VA >

Le 19 janvier 1982. a l'âge 
de 66 ans. est décédé M 
Georges W Archer, fleu­
riste 11 laisse dans le 
deuil son épousé: Mary 
Burford. son fils: Douglas, 
et ses trois filles Pauline. 
Rosemarie. Anne; sa 
soeur Alice Frankland. Il 
sera expose a compter de 
19hres. mercredi cher 

Lepine Cloutier Ltee 
Rte de l'Eglise. Ste-Foy 

Les funérailles et le servi­
ce auront lieu vendredi, à 
14hres. cher Lepine Clou­
tier et de la au cimetiere 
Mount-Hermon dise»
BARIL (Laurent)

Vf/»". -VW

A l'hôpital du Christ-Roi 
le 20 janvier 1982. à l'âge 
de 60 ans. est décédé M 
Laurent Baril, des agen­
ces Baril Enr . epoux de 
feue dame Madeleine St- 
Pierre Les funérailles 
auront lieu samedi le 23 
janvier a lOh en l'église 
de St Pie X. où la famille 
recevra les condoléances 
une heure avant le servi­
ce religieux et il sera 
incinéré II laisse dans le 
deuil ses filles et son 
gendre M et Mme Julien 
Dionne (Christiane). Mlle 
AndreeJosée Baril (Guy 
Lemoine). Il laisse dans le 
deuil également plu­
sieurs freres et soeurs, 
beaux-freres et belles- 
soeurs des familles Baril 
et Si-Pierre Compenser 
l'envoi de fleurs par un 
don a la Société Cana­
dienne du Cancer, 575 
ouest boul St-Cyrille. 
Quebec GIS 1S6 La direc­
tion des funérailles a été 
confiée â la maison 
J Bouchard 4 Fils Ltée

320. 5e Rue. Limoilou
________ ______917300

BERNIF.R «Andreei — A 
Quebec, le 17 janvier 
1982. a l'âge de 35 ans est 
décedée Mlle Andrée 
Bernier fille de feu Roger 
Bernier et de dame Yvet­
te Poliquin Elle demeu­
rait au 1785 de la Ronde. 
Quebec Selon ses volon­
tés. elle a été confiée au 
crematorium

Ix-pme-Cloutier Ltée
715 rue St-Vallier est 

Québec
t’n service sera chanté, 
samedi le 23 janvier, a 14 
heures en l'église St- 
Pascal de Maizerets où la 
famille recevra les condo­
léances une demi-heure 
avant la ceremonie Elle 
laisse dans le deuil, outre 
sa mère, ses soeurs et 
beaux freres M et Mme 
Camille Mainville (Hu- 
guette) Mme France Gi- 
guere. M et Mme André 
Moreau (Carole). M et 
Mme Michel Bilodeau (Li­
ne'. ainsi que plusieurs 
neveux et nieces, oncles, 
tantes, cousins et cousi­
nes Pour renseignements 
529 3371 9i«*4

BOURASSA (Irene — A 
l'Hôpital général, le 20 
janvier 1982. a l'âge de 72 
ans. est décédee Mlle Ire 
ne Bourassa. fille de feu 
M Alonzo Bourassa et de 
feu dame Anna Babin 
Elle demeurait au 260 
boul Langelier les funé­
railles auront lieu ven­
dredi. le 22 janvier, à 14h 
Départ du salon de l'Hô­
pital général a 13h45 pour 
l'eglise Jacques-Cartier et 
de là au cimetière St- 
Charles, sous la direction 
de

Lépine-Cloutier Ltée 
Elle laisse dans le deuil 
sa grande famillevde l'Hô­
pital général, sa nièce

Mlle Suzanne Gouge son 
cousin M Lucien Robi- 
taille V isites jeudi 14h a 
17h et 19h a 22h. vendredi 
a compter de 11 h Pour 
renseignements 529-3371 

nuas
CANCEL -Jean-Marc)

A la Baie James, le 20 
janvier 1982. a l'âge de 51 
ans. est décédé M Jean- 
Marc Canuel. surinten­
dant Construction St- 
I-aurent époux de dame 
Pierrette Deslauriers 11 
demeurait au 21 rue 
Beaudoin. Neufchàtel 
Les funérailles auront 
lieu mardi, le 26 janvier, à 
lOh Depart du funéra­
rium

Lepine-Cloutier Ltée
208. boul l'Ormière 

Neufchàtel
à 9h45 pojr l'eglise St- 
Andre de Neufchàtel et 
de la au cimetiere Jardin 
du Repos II laisse dans le 
deuil outre son épousé, 
son fils, sa fille et sa 
belle-fille: M et Mme 
Jean-Pierre Canuel (Sha 
ron Burke). Mlle Lise Ca­
nuel (son ami M Daniel 
Tessier); son pere M. 
Jean-Baptiste Canuel; ses 
freres. soeurs, beaux- 
freres et belles-soeurs M 
et Mme Henri Dumais 
(Jeannine). M. et Mme 
Raymond Labbe (Evely­
ne). Mme Suzanne Bolduc. 
M Maurice Canuel. M et 
Mme André Brindel (Mo­
nique). M Marcel Deslau­
riers. M et Mme Jean- 
Paul Deslauriers iMarie- 
Berthe Hebert). M. et 
Mme Andre Deslauriers 
(Pauline Trudel). M et 
Mme Guy Bélanger (Fran­
çoise Deslauriers). M et 
Mme Yvon Fraser (Thérè­
se Deslauners). Mlle De­
nise Deslauriers, M 
Serge Deslauriers. ainsi 
que plusieurs neveux, 
nieces et petits-enfants. Il 
sera exposé a compter de 
samedi 19h Pour rensei­
gnements: 529-3371

908375

CANTIN (Louis-Philippe) 
— A l’hôpital Hôtel-Dieu 
de Québec, le 20 janvier 
1982. à l'âge de 55 ans, est 
décédé M Louis-Philippe 
Cantin, employé du cegep 
de Limoilou. époux de 
dame Clémence Poulin, 
fils de M J Alphonse 
Cantin et de feue dame 
Alexandrine Duclos. Les 
funérailles auront lieu sa­
medi le 23 janvier a lOh 
Depart du foyer funéraire 
de
J Bouchard & Fils Ltée 

1290, 1ère Avenue 
à 9h45. pour l'église de 
St-Fidèle et de là au 
cimetière St-Charles (rue 
St-Vallier ouest) Il laisse 
dans le deuil outre son 
épouse, sa fille Sylvie, sa 
belle-mère Mme J O Pou­
lin. ses freres, ses soeurs, 
ses beaux-frères et belles- 
soeurs Paul Morency 
(Madeleine). Lucien Can­
tin (Andrée), Gérard Gil­
bert (Thérèse). Georges 
Moran (Georgette). Clé­
ment Vallières (Colette), 
Monique Cantin. Clément 
Cantin (Ginette). Suzanne 
Ferland. John Condon 
(Gabrielle Poulin). Marcel 
Poulin (Jeanne), Robert 
Poulin (Yvette). Gustave 
Grenier (Madeleine Pou­
lin). Gaston Poulin (Em­
ma). Paul E Dompierre 
(Jacqueline Poulin). Fran­
çoise Marchand, ainsi que 
plusieurs neveux et nie­
ces Le foyer est ouvert de 
14 à 17 et 19 à 22. Samedi 
ouverture a 8h30 srws
CARON (Marie-Jeanne 
Gagnon) — A Québec, le 
20 janvier 1982. à l'âge de 
70 ans. est décédée Marie- 
Jeanne Gagnon épouse de 
feu Napoleon Caron Elle 
demeurait au Foyer 
Ste-Monique-les-Saules 
Les funérailles auront 
lieu samedi, le 23 janvier, 
a 10 heures Départ du 
funérarium

Lépine-Cloutier Ltée 
260 avenue Bocage 

Ville Vanier
à 9h45 pour l'église 
Ste-Monique-les-Saules et 
de là au cimetière St- 
Charles Elle laisse dans 
le deuil, ses enfants- M et 
Mme Georges Caron 
(Marie-Rose Isabelle), M 
et Mme Jean Renaud 
(Noellâ). ses frères, 
soeurs. beaux-frères, 
belles-soeurs M Paul- 
Emile Gagnon. Mme Si­
meon Gagnon. Mme Geor­
ges Gagnon M Arthur 
Gagnon. Mme Maurice Ga­
gnon. M et Mme Romeo 
Caron plusieurs petits- 
enfants Pour rensetgme- 
nets 529-3371________ 9vc«t

CHARRON (Yvonne
Ouellet)— A Val Belair le 
20 janvier 1982 a l'âge de 
64 ans. est decede#-dame 
Yvonne Ouellet. épousé

de M Maurice Charron 
elle demeurait au 1496 
rue Admirai. Val Belair 
Selon ses volontés elle a 
ete confiée à la maison 
Falardeau Inc pour inci 
ncration l'n service reli­
gieux sera chante samedi 
23 janvier à 14h en legli 
se StG St-Gèrard Magella 
La famille recevra les 
condoléances une demi- 
heure avant la ceremonie 
Elle laisse dans le deuil 
outre son époux, ses frè­
res et soeurs, beaux- 
frères et belles-soeurs. M 
et Mme Ludger Ouellet 
(Barbara Lewis). M et 
Mme Cyrille Gauvreau 

( Anne Marie Ouellet V 
et Mme Henri-Louis Ham 
man (Yvette Ouellet). M 
et Mme Arthur Ouellet 
'Marthe Auelair). M et 
Mme Henri Ouellet (Caro­
line Julien). M et Mme 
Eugene Ouellet tJeannine 
Masse'. Mme Edouard 
Ouellet (Françoise Mar 
coux). M et Mme André 
Mercier (Rita Ouellet). sa 
belle-mcre Mme Alice 
Charron, ses beaux frères 
et belles-soeurs. M et 
Mme Roland Charron 
(Marie Marthe Paquet), M 
et Mme René Charron 
(Gabrielle Ferland). plu­
sieurs neveux et nièces, 
cousins et cousines La 
direction des funérailles 
a été confiée à la maison 

Falardeau Inc 
215 rue Racine 

Loretteville
9Tî«S

CHARETTE (Alice) - A 
l'hôpital St Sacrement, le 
20 janvier 1982. a l'âge de 
66 ans et 11 mois, est 
decedee dame Alice Cha- 
rette. épousé de feu M 
Donat Charette Elle de­
meurait au 230 des Loi­
sirs. Rivière-A-Pierre La 
defunte ne sera pas expo­
sée Les funérailles au­
ront lieu samedi, le 23 
janvier, à 14hres. en l'é­
glise Riviere-A-Pierre, 
comte de Portneuf et de 
la au cimetiere paroissial 
Elle laisse dans le deuil 
son fils: Rene. ses freres 
et soeurs, beaux-frères et 
belles-soeurs M et Mme 
Olivier Charette. M et 
Mme Arthur Charette. M 
et Mme Arthur Levesque. 
lAurore Charette), Mlle 
Emma Charette. Mme veu­
ve Lucien Charette, M 
Napoléon Piché, Mme 
veuve Benoit Charette. Sr. 
Reine Alice Charette. M. 
et Mme Julien Charette, 
M. Jean-Charles Charette. 
M et Mme Gaston Charet­
te. M et Mme Aimé Cha­
rette. M et Mme Clément 
Charette. M et Mme Gas­
ton Lessard. M et Mme 
Jacques Charette. M et 
Mme Bernard Charette. 
ainsi que plusieurs amis. 
La direction des funérail­
les a été confiée à la 
Coop Fun Portneuf 

Champlain 
650 St-Louis 

Port neuf-Station 
Pour informations 1-286-
6868 9i«Z7o

COITTRE (Achille) - A* 
l’Hôtel-Dieu de Lévis, le 
19 janvier 1982. à l'âge de 
8° ans et 10 mois, est 
décédé M Achille Cou­
ture. époux de feu dame 
Eva Laçasse II demeurait 
au I rue St-Charles, Lau- 
zon Les funérailles au­
ront lieu samedi, le 23 
janvier, à libres Départ 
de
Gilbert 4 Turgeon Ltée 

203 StJoseph 
à 10h45 pour l'église de 
Lauzon et de là au cime­
tiere Mont-Marie II laisse 
dans le deuil ses enfants, 
gendres et belles-filles 
M et Mme Ovila Couture 
(Cécile Body), M et Mme 
Jean Paul Body (Noèlla). 
M et Mme Maurice Coutu­
re (Denise Gagnon), M et 
Mme Lauréat Couture 
(Thérèse Roy). Mlle Made­
leine Couture, M et Mme 
Sylvio Bourget (Rita), M 
et Mme Claude Simard 
(Jeannine). Mlle Huguette 
Couture, une soeur Mlle 
Joséphine Couture Pa­
quet. belles-soeurs Mlle 
Diana Laçasse Mme Yvet­
te I-acasse. plusieurs 
petits-enfants, 
arriéré petits-enfants, ne­
veux et nieces, cousins et 
cousines jn**»
FONTAINE Alfred) — A 
Québec, le 20 janvier 
1982. a l'âge de 69 ans 7 
mois, est décédé M Al­
fred Fontaine, époux de 
Jeanne d'Arc Cadrin Les 
funérailles auront lieu sa­
medi le 23 janvier à 
14h30 Départ du salon de 
la salle paroissiale de 
St-Vallier. a 14h20. sous la 
direction de la maison 

Emile Ruelland 
St Michel de Bellechasse 
pour l'église de St- 
Vallier. et de la au cime­
tiere paroissial II laisse 
dans le deuil outre son 
épousé, ses fils. Yves et 
Jean, ses freres sa soeur, 
beaux-freres et belles- 
soeurs. Arthur iThérese 
Bouffard), Charles (Lucil­
le Côté). Germaine (Mme 
Hector Ménard). Mme 
Pauline Fontaine, plu­
sieurs neveux et nieces 
Le salon sera ouvert à 
compter de vendredi a 
14h »i)i*i

GAI.ERNEAl Adrien) - 
A Quebec, le 18 janvier 
1982 à l'âge de 68 ans. est

decede M Adrien Caler- 
neau. fils de feu M Louis- 
Georges Galerneau et de 
feu dame Marie Marois 11 
demeurait a Charles 
bourg Selon ses volontés, 
il ne sera pas expose et a 
ete confie a la maison

Jardin du Repos Inc 
pour crémation Le servi­
ce religieux aura heu sa­
medi. le 23 janvier, a 14h. 
en leglise Sl-Charles- 
Borromee ou les membres 
de la famille recevront 
les condoléances une 
demi-heure avant le servi­
ce Il laisse dans le deuil 
son frère, ses soeurs, 
beaux freres et belles- 
soeurs M Léopold Caler- 
neau Mme Isidore Ville- 
neuve (Josephmel. M et 
Mme J -E Turcotte (Ger­
maine). Mme René Be­
dard i Bernadette). Mme 
Joseph Duhault i Marie- 
Jeanne). M Raymond Tre- 
panier. Mme j.-B Galer- 
neau (Olga Zizka). Mme 
G H Galerneau (Germai­
ne Dumasi. ainsi que plu­
sieurs neveux et nieces

_______________ w*i
LECHASSEl'R (Maurice)

A Rimouski. le 19 jan­
vier 1982 a l'âge de 53 
ans. est décédé M Mauri­
ce Lechasseur, époux de 
dame Noèlla Beaupré II 
demeurait au 20 rue La 
pierre. Mont Joli Les fu 
ncrailles auront lieu sa­
medi le 23 janvier, à 15 
hres Départ du salon

Bissonnette 4 Frères
1624 Jacques-Cartier 

Mont-Joli
pour l'église
Notre Dame de-Lourdes 
et de là au cimetière de 
Mont-Joli II laisse dans le 
deuil outre son épousé, 
ses filles: Claire et Lise, 
son gendre Michel Beau- 
chemin. ses frères, 
soeurs, beaux-frères et 
belles-soeurs: Sr Lucien­
ne Lechasseur, des reli­
gieuses du Precieux- 
Sang. Henri (Marguerite 
Casse), Gonzague (Beatri­
ce Cloutier). Gerard (Pau­
line Labelle). Germaine 
Lechasseur. Thérèse (Gas­
ton Cloutier), Rita Label­
le. M et Mme Marc- 
Aurele Beaupré, M et 
Mme André Beaupré, 
Mme Yvette Landry et sa 
fille Sarah, ainsi que de 
nombreux neveux et niè­
ces_____________91*183
LEGARE (Paul-Emile) - 
A Quebec, le 20 janvier 
1982, a l'âge de 54 ans. est 
décédé M Paul-Emile Lé- 
garé fils de feu Philippe 
Légaré et de feu dame 
Marie-Blanche Déry II 
demeurait 46e Rue est. 
Charlesbourg Selon ses 
volontés, il a été confié au 
crématorium

Lepine-Cloutier Ltée
715 rue St-Vallier est 

Québec
Un service sera chanté 
samedi le 23 janvier à 15 
heures en l'église 
St-Charles-Borromée où 
la famille recevra les con­
doléances une demi- 
heure avant la cérémonie 
a la sacristie de l’église 
Il laisse dans le deuil, ses 
frères, soeurs, beaux- 
frères. belles-soeurs: 
Maurice (Gisèle Vallée), 
Robert (Cécile Bélanger), 
Thérèse (Rolarld Guthier), 
Roger (Lorraine Gagnon). 
Henri (Louise Timmons). 
Marie-Claire (Raymond 
Lacha ce). Rolland. Jean- 
Charles (Marie-Anne Gou­
let). Cecile (Roland Le­
gros). Georges, Marcel 
(Gemma Martineau) Pour 
renseignements 529-3371

,__________________________________914765

METIIOT (Louise Matte) 
— A St-Romuald, le 16 
janvier 1982, est décédée 
dame Louise Matte, épou­
se de feu M Sam Méthot 
Selon ses dernieres vo­
lontés. elle ne sera pas 
exposée. L'n service sera 
chanté samedi, le 23 jan­
vier T982, a 1 lh. en l’égli­
se des Saints-Martyrs, rue 
Pere-Marquette, Quebec 
Kl le laisse dans le deuil 
ses beaux-fils et belles- 
filles soeur Françoise 
(CND), Marcelle. Yvan. 
Hélene Gélmas. Raymon­
de Garant. Denise Cro­
teau et Gertrude; ses 
deux soeurs, soeur Virgi­
nie Matte f m m Germaine 
Matte Roy. ses belles- 
soeurs Mmes Louis. Na­
poléon. Pierre et Antoine 
Matte. soeur Marie- 
Berthe Méthot. a m j., Lu­
cienne, Thérèse et Angé- 
line Méthot. plusieurs ne­
veux. nieces, cousins et 
cousines mît»
NADEAU (Alfred Freddy)

A Hollywood. Miami, est 
décédé subitement a l'âge 
de 75 ans. M Alfred Na­
deau époux de dame Lu­
cie Flamand Il demeurait 
a St Jarques-de Leeds La

direction des funérailles 
a ete confiée à la maison 

J A Savoie 
Thetford Mines 

Les funérailles auront 
lieu samedi a 14h30 De 
part de la salle de l'école 
centrale a 14h pour l'egh 
se de cette paroisse II 
laisse dans le deuil, outre 
son épousé, sa fille Gi­
nette (Gaston Delisle) Ste- 
Foy; son garçon Alain 
(Diane Gosselin)
Thetford-Mines; ses
petits-enfants Sonya. Vi- 
k>. Vincent. Yoan Delisle, 
Louis. Sophie. Valérie 
Nadeau. Thetford Mines; 
son frère Albert Nadeau 
(Rose Trepanier) Dos- 
quet. ses quatre soeurs 
Soeur Maria, petite soeur 
de la Ste Famille. Disrae 
h. Mlle Rose Nadeau. 
Mme Adrienne Nadeau 
Jos-Marie Thibaudeau, 
Mme Jeanne Nadeau Boy 
le. St-Patrice; ses belles- 
soeurs Mme Florent Na­
deau (Emma Therrien), 
Mme Rosaire Nadeau 
(Yvonne Laflamme), Mme 
Gabrielle Nadeau Burns, 
Mme Laura Flamand- 
Martineau, Longueui). M 
et Mme Rosario Lessard 
(Germaine Flamand). St- 
Patrice, M et Mme 
Edouard Flamand (Suzan­
ne Toussaint) Ste-Foy, M 
et Mme Honore Flamand, 
(Patricia Walker).
Ste Anne-de Bellevue. M 
et Mme Oscar Flamand 
(Simonne Berthiaume). 
St-Damien. M et Mme 
Edgar Roger (Marguerite 
Flamand). St Patrice M 
et Mme André Flamand 
(Monique Savoie). Prince- 
ville
Papa merveilleux, homme 
d'affaires bien connu de 
la région, il occupa diffe­
rents postes: maire de la 
paroisse, marguiller, gé­
rant de la caisse populai­
re. membre actif des 
Elans de Thetford Mines, 
membre fondateur du 
club des Lions de Leeds. 
Chevalier du 4e degré du 
conseil no 2993 11 a su 
concilier ses responsabi 
lités materielles et spiri­
tuelles en participant de 
façon active à la prèàrise 
de l'abbé Gaston Berge­
ron. prêtre de Drum- 
mondville. ontnai
PEARSON (Cornélius)

A l'hôpital de l'Enfant 
Jésus le 20 janvier 1982, à 
l'âge de 77 ans et 11 mois, 
est décédé M. Cornélius 
Pearson, ex-employé des 
magasins Pollack Liée, 
époux de dame Julie 
Plourde. il demeurait sur 
la rue de Grandville dans 
la paroisse St Pascal Mai 
zerets Les funérailles au­
ront lieu samedi le 23 
janvier à lOh Depart du 
foyer funéraire 
J Bouchard 4 Fils Ltée 

1740 rue Bardy 
(Angle Canardiere) 

a 9h45, pour l'église St- 
Pascal Maizerets et l'in­
humation cimetiere St- 
Charles (Boul Hamel). Il 
laisse dans le deuil outre 
son épouse, ses fils, ses 
filles, ses gendres et ses 
belles-filles. M et Mme 
Joseph Girard (Margueri­
te Pearson), M et Mme 
Lucien Pearson (Alice Pa­
radis). M et Mme Alphon­
se Pearson tAngéline 
Pedneault). M Paul Pear­
son. M. et Mme Thomas 
Pearson (Estelle Chabot). 
M et Mme Robert Henri 
(Rachel Pearson). M Nor­
mand Pearson. M et Mme 
Ghislatn Pearson (Marie 
Savard), M et Mme Guy 
Pearson (Adrienne Ped­
neault). M et Mme Roland 
Pearson (Lydia Dubeck). 
M Léon Pearson. M et 
Mme Julien Pearson (Ma­
rie LeBlanc). M et Mme 
Marcel Pelletier (Gisele 
Pearson). M et Mme Ro­
ger Gingras (Mariette 
Pearson), M et Mme Ro­
saire Pearson (Denise 
Dion), il laisse dans le 
deuil également ses 
cinquante-cinq petits- 
enfants. ses trente-quatre 
arriéré petits-enfants, 
plusieurs neveux et niè­
ces. ainsi que ses frères, 
ses soeurs, ses beaux- 
freres. ses belles-soeurs 
des familles Pearson et 
Plourde. La dépouille 
mortelle sera exposée 
jeudi et vendredi de 14 a 
17 et de 19 à 22h Samedi 
jour des funérailles ou- 
verture a Bh30 *134*2

SIM ARD (Marie Pichettei 
A Québec, le 16 janvier 

1982 a l'âge de 79 ans est 
décédée dame Marie Pi- 
chette épouse de feu 
Louis Simard Elle de­
meurait a Château 
Richer Selon ses volon­
tés. elle a été confiée au 
crématorium

Lepine-Cloutier Ltée 
715 rue St Vallfcr est 

Québec

Un service sera chante 
samedi le 23 janvier a 15 
heures en l'eglise de 
Château Richer où la fa­
mille recevra les condo­
léances une demi heure 
avant la ceremonie Elle 
laisse dans le deuil, ses 
filles et gendres Jeanne 
d'Arc iWellie l-essardv 
Louisette (Jean Marie Pa­
quet). Helene (Adrien 
Tremblay), ses frères, 
soeurs beaux frères et 
belles-sœurs Georges. 
Cécile Gravel. Germaine 
(Eugène Cloutier). Simo­
ne Appohnaire Gravel). 
Moïse M et Mme Lucien 
Simard. Mme Jean- 
Baptiste Simard Thérèse 
Simard. Julien Jobidon. 
Mme Yvonne l>etarte- 
Simard. ainsi que ses 
petits enfants et arrière 
petits enfants Pour ren 
seignements 529 3371

___ 914*4*
\ IEL isoeur Rita) — Au 
Monastère des Augusti­
nes de la Miséricorde de 
Jésus le 20 janv ier 1982. a 
l'âge de 72 ans. après 48 
ans de vie religieuse, est 
decédee Sr Rita Viel. en 
religion, soeur Sainte- 
Alice La dépouillé mor 
telle est exposee au salon 
du Monastère des Augus 
tines, au 32, rue Charle 
voix, Quebec (stationne­
ment 72. des Remparts) 
Les funérailles auront 
lieu samedi le 23 janvier 
a Iüh30, en la chapelle de
la communauté et l'inhu
mation se fera au cimetie­
re de la communauté, 
sous la direction de 

Lépine-Cloutier Ltée 
Elle laisse dans le deuil, 
outre les membres de sa 
communauté, ses soeurs 
Marie Estelle de Quebec. 
Mme Maurice Piuze (Lu­
cille) et le Dr Piuze de 
Matanc, son frere: Elphè- 
ge, de Boucherville; sa 
belle-soeur Mme Léo 
Viel (Jeanne) de Mont­
réal, ainsi que plusieurs 
neveux et nièces «mut:

720 CARTES DE 
REMERCIEMENTS

ROI VIN (Marie-Ange Bol 
duo

Um# <

Les membres de la famil­
le Boivin remercient sin­
cèrement les parents, fre 
re. soeurs, beaux frères, 
belles-soeurs, neveux et 
nieces et les amis qui ont 
témoigné des marques de 
condoléances lors du dé­
cès de Mme Marie Ange 
Bolduc, épouse de feu M 
Roland Boivin. soit par 
des offrandes de messes, 
tributs floraux, visite ou 
assistance aux funérail­
les. A tous un cordial 
merci Considérez ces re­
merciements comme per­
sonnels. 883131

MON!MINA' (Réal)

51 ■ '<

Mme Thérèse Montminy 
et ses enfants remercient 
tous les parents et amis 
qui ont témoigné des mar­
ques de condoléances à 
l'occasion du décès de M 
Real Montminy. soit par 
offrandes de messes, bou­
quets spirituels, visite et 
assistance aux funérail- 
les A tous un cordial 
merci «mil
TREPANIER (Edmond) 
Mme Edmond Trepanier 
et sa famille remercient 
très sincèrement toutes 
les personnes, parents et 
amis, qui ont témoigné de 
loin ou de près de vives 
sympathies, soit par of­
frandes de messes ou visi­
tes nombreuses, assistan­
ce aux funérailles, lors du 
deces de M Edmond Tre­
panier. St Edouard. Cté. 
Lotbimère Veuillez con­
sidérer ces remercie­
ments comme personnels. 
____________________*17317

DÉCÈS ET 
AVIS DIVERS

Le tarif de décès et 
avis divers est de .25 
du mot minimun 
$7 00 avec photo mi­
nimum $32 00 Le ta­
rif pour les annonces 
sera fourni sur 
demande

647 3311

KO®

DUFRESNE (Georges L’écrivain Abott 
reconnu coupable

Samedi, le 23 janvier, a 
19h. en l'eglise de Loret- 
leville, sera chantée une 
messe anniversaire pour 
le repos de M Paul André 
Perreault, époux de An- 
nette Tanguay Parents et 
amis sont priés d'y assis­
ter sans autre invitation

*14284

PETITCLERC (Marie-
Louise Lamonde) — Sa­
medi le 23 janvier 1982. a 
16 heures, en l'Eglise 
Notre Dame de Grâce, se­
ra chanté le service anni­
versaire de dame Marie 
l/ouise Petitclerc Parents 
et amis sont priés d'y 
assister sans autre invita 
lion. »i3iw

Samedi, le 23 janvier 
1982. a 19hl5, en l’église 
SI Albert -le-Grand, sera 
célébré le service anni­
versaire de M Georges 
Dufresne, époux de dame 
Léonida Soucy Parents et 
amis sont invités a y assis­
ter__________ «171*5
GARIEPY (Rose I<eclero 
— Samedi, 23 janvier 
1982. a 16h . en l'église de 
Château Richer. sera 
chanté le service anmver 
saire de dame Rose Le­
clerc, épouse do Lucien 
Gariépy. Parents et amis 
sont priés d'y assister 
sans autre invitation

918012
MOREL Marie-Jeanne 
Beaulieu) — Lundi le 25 
janvier, a 14 heures, en 
l'Eglise St-Jean Baptiste 
de Quebec, sera chanté le 
service anniversaire de 
dame Marie Jeanne Beau- 
lieu. épouse de feu Mar 
eel Morel Parents et amis 
sont priés d'y assister 
sans autre invitation

_   BI1I43
PAQUET lean Paul i 
Samedi le 23 janvier 1982. 
a 16 heures, en l'église 
Ste Cécile 9150 rue Gron­
din. Charlesbourg, sera 
chanté le service anniver­
saire de M Jean Paul Pa­
quet époux de dame Si­
mone Duquette. Tous 
ceux qui l'ont connu sont 
invités a y assister
________ 913611

PERREAULT Paul-
André)

NFW YORK (Reuter) — L'écrivain américain 
Jack Abott a été reconnu hier coupable d'homicide 
sans préméditation pour avoir poignardé un jeune 
serveur de restaurant dans une rue de New Yoik en 
juillet dernier, après une dispute sur l'accès d'une 
salle de repos.

Abott. trente-huit ans. a passé vingt-quatre 
années de sa vie derrière les barreaux et a écrit up 
livre célèbre par la critique sur la violence dans kn» 
prisons américaines

Le jury a rejeté la thèse de l'accusation selop 
laquelle il était coupable de meurtre avec pfô 
méditation II encourt cependant une pi-ine allant 
jusqu'à 25 ans de prison

lai défense a souligné de son côté qu’Abott était 
un instable en raison de ses longs séjours en prison.

I>e prévenu lui mémo a estimé que la mort <fé sa 
victime avail été une erreur tragique et qu'il avait 
poignardé le serveur parce qu'il pensait qui* l'autre 
allait l'attaquer.

Abott avait été libéré sur parole six semaines 
après les faits, à la suite d'une intervention en sa 
faveur de l'écrivain Truman Capote.

1.0 juge a annoncé qu'il rendrait son verdict le 
24 février et a ordonné une expertise psychiatrique 
de l’accusé

Des menaces de 
mort contre le 
président Reagan

CHARLESTON. Virginie occidentale (d'après 
AFP et AP) — Un camionneur au chômage de 30 
ans. M Wayne Williamson, a été arrêté mercredi 
pour avoir proféré des menaces de mort contre le 
président Ronald Reagan, a indiqué le service 
secret hier à Washington

Le porte-parole du service secret. M Miller 
Davis, a précisé que M Williamson allait subir des 
examens psychiatriques II a ajouté que Williamson 
avait été entendu proférer ces menaces par un 
standardiste, au cours d’une conversation té­
léphonique avec un tiers, et qu’il avait ensuite 
réitéré ces menaces au standardiste lui même, qui a 
alerté la police.

la» correspondant de Williamson n’a pas pu 
être identifié.

M. Williamson, a t il ajouté, était ivre au mo­
ment de son arrestation I/* service secret prend 
néanmoins cette affaire très au sérieux, a-t -il tenu à 
souligner. I^es mesures de protection du président 
Ronald Reagan ont été considérablement ren­
forcées depuis l’attentat dont il a été victime à 
Washington le 30 mars dernier.

IN MEMORIAM

M. Alfred Nadeau
En hommage et à la mémoire de M 
Alfred Nadeau, Président de Na­
deau et frères ltée. ,

Vendredi, le 29 janvier, à 
17hl5. en l'église SI 
Dominique, sera ohantoe 
une messe anniversaire 
pour M Jacques Cloutier, 
époux de Fernande Mo­
rency Parents et amis 
sont pries d'y assister 
sans autre invitation

REMERCIEMENT au St 
Esprit pour faveur obte­
nue avec promesse de 
faire publier J H 9i6vw
RE MI lb it MINT au si 
Esprit pour faveur obte 
nue avec promesse de 
publier D K B sitîs»

790 MONUMENTS 
FUNÉRAIRES

THERIAULT 4 FILS
710 II Kh \)ênuc 524 lTail

<*rW5é

725 SERVICES 
ANNIVERSAIRES

Al'RE ilumina Faucher)

Samedi le 23 janvier 1982. 
a 1 lh. en l'eglise 
Notre Dame-du Chemin, 
sera célébré le service 
anniversaire de dame Lu- 
nuna Faucher, épousé dt* 
feu M Lucien Aube

__  *4273»
CLOUTIER (Jacques)

ROYFR (Octave)

Sann-di le 23 janvier 1982 
a 19h30, en l'eglise 
St-Jean Chrysostome. au­
ra lieu la messe anniver­
saire de M Octave Rover, 
epoux de feu dame Yvon­
ne Paradis Parents el 
amis sont pries d'y assis 
ter sans autre invitation
___________________ *42724

760 FAVEURS
OBTENUES

GRAND merci a Ste 
Thérèse de I Enfant Jésus 
el a la Bienheureuse Ka 
ten Tekakwitha pour fa­
veurs obtenues après non 
vaine el promesse de (ai 
re publier J R G ihîkm

Rf MERCIE MEN I s a si, 
Thérèse et a la Ste Vierge 
pour faveur obtenue avec 
promesse de faire pu­
blier, FL 9148»)

ST ESPRIT qui m'éclair­
cis tout, qui illumines 
tous les chemins pour que 
je puisse atteindre mon 
ideal. Tot qui me donnes 
le don divin de pardonner 
el d’oublier le mal qu’on 
me fait el qui dans tmis 
les instants de ma vie es 
avec moi. je veux pendant 
ce court dialogue Te re 
mercier pour tout et C4>n 
fumer encore une lois 
que je ne veux pas me 
séparer de Toi à jamais 
meme et maigre n'itn 
porte quelle illusion ma 
lerielle Je desire être 
avec Toi dans la gloire 
éternelle Merci de fa mi 
séricorde envers mot et 
les miens l-a personne 
devra dire celte pnere 
pendant trois Jours de 
suite Apres les trois 
jours la grace demandée 
sera obtenue meme si elh- 
pouvait paraître difficile 
Faire publier aussitôt la 
grace obtenue sans dire 
la demande; au bas met 
tre les initiales de la 
personne exaucée Y F

_____________ »my»
SINCERES remercie 
ments au St Esprit et a ta 
Sainte Vierge pour fa 
vours obtenues apres pro 
messe de publier PQ

6438*1

le monde


